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NAHEL INHUMÉ, MACRON REPORTE  
SA VISITE EN ALLEMAGNE 

Alors que de nom‐
breuses personnes 
sont venues au funéra‐
rium de Nanterre pour 
rendre hommage au 
jeune homme de 17 
ans tué par un policier, 
mardi 27 juin, le prési‐
dent français Emma‐
nuel Macron a dû 
reporter sa visite 
d’Etat en Allemagne. 
 « Paix à son âme, que 
justice soit faite. Je suis 
venue soutenir la 
maman, elle n’avait 
que lui, la pauvre », 
déclare une Nanter‐
rienne à l’AFP, en sor‐
tant du funérarium. 
Les obsèques du jeune 
Nahel, abattu mardi 27 
juin par un policier 
lors d’un contrôle rou‐
tier, ont débuté samedi 
matin à Nanterre dans 
une ambiance très ten‐
due, selon Le Point. De 
nombreuses per‐
sonnes se sont rassem‐
blées en fin de matinée 
devant le bâtiment 
pour cette cérémonie 

voulue la plus intime 
possible par la famille, 
loin des caméras. Le 
corbillard a quitté le 
funérarium vers midi. 
Une cérémonie 
funèbre est prévue en 
début d’après‐midi à la 
mosquée Ibn‐Badis de 
Nanterre. L’inhuma‐
tion aura ensuite lieu 
au cimetière du Mont‐
Valérien. Une foule de 
plusieurs centaines de 
personnes s’est pres‐
sée au funérarium de 
Nanterre, dans une 
mosquée de la ville 
puis au cimetière du 

Mont‐Valérien pour 
l’enterrement de 
Nahel, ont constaté des 
journalistes de l’AFP. « 
Paix à son âme, que 
justice soit faite », a 
lancé une Nanterrien‐
ne en sortant du funé‐
rarium, souhaitant gar‐
der l’anonymat. La 
cérémonie s’est dérou‐
lée dans un climat de 
vives tensions entre 
des groupes de jeunes 
et la presse, dont la 
présence avait été 
interdite par la famille 
et l’entourage de la vic‐
time.

SAHARA OCCIDENTAL 

DES PARTIS ESPAGNOLS RÉAFFIRMENT LEUR SOUTIEN  
À L’AUTODÉTERMINATION DU PEUPLE SAHRAOUI 
La fédération Izquierda Unida 
(Gauche unie/IU), regroupant 
des partis espagnols de 
gauche a réaffirmé sa position 
en faveur du droit du peuple 
sahraoui à l’autodétermina‐
tion, condamnant les viola‐
tions des droits de l’homme 
commises par l’occupant 
marocain dans les territoires 
occupés du Sahara occidental. 
Dans son programme pour les 
élections générales espa‐
gnoles du 23 juillet, l’IU réaf‐
firme sa « position de soutien 
au peuple sahraoui et à son 
représentant légitime, le 
Front Polisario, dans sa lutte 
exemplaire pour l’autodéter‐
mination et l’indépendance du 
Sahara occidental », a rappor‐
té samedi l’agence Europa 
Press. Dans ce même pro‐
gramme intitulé « Travailler 
pour la paix », et soumis à 
Sumar (une coalition de 
gauche dirigée par Yolanda 
Diaz, deuxième vice‐présiden‐
te du gouvernement espa‐
gnol), l’Izquierda Unida qui 
fait partie de cette coalition, 
condamne « sans réserve » la 
répression de l’occupant 
marocain commise contre les 
civils sahraouis et ses viola‐
tions des droits de l’homme 
dans les territoires sahraouis 
illégalement occupés. La for‐
mation rejoint désormais 

Sumar, qui a réaffirmé, fin 
juin, sa position soutenant le 
droit du peuple sahraoui à 
l’autodétermination. « Nous 
maintenons la position que 
nous avons toujours défen‐
due : nous soutenons l’auto‐
détermination du peuple sah‐
raoui dans le cadre des résolu‐
tions des Nations unies », 
avait déclaré Mme Diaz. Can‐
didate à la présidence du gou‐
vernement espagnol, l’actuel‐
le ministre du Travail a tenu 
également à préciser que tous 
les membres de Sumar « sou‐
tiennent cette position » à 
l’égard du Sahara occidental.  
Selon l’agence Europa Press, 
cette coalition a affirmé que sa 
position était basée sur « le 
respect des droits de l’hom‐

me, critère qui régira la rela‐
tion avec le Maroc », comme 
l’avait signifié son porte‐paro‐
le, l’eurodéputé Ernest Urta‐
sun.  Ce dernier a souligné que 
« la défense du droit à l’auto‐
détermination du peuple sah‐
raoui était l’un des points qui 
allaient être clairement abor‐
dés dans le programme élec‐
toral ».  « La position de Sumar 
sur le Sahara occidental sera 
unique et cohérente, basée 
notamment sur la défense de 
l’autodétermination du peuple 
sahraoui, dans le respect des 
résolutions des Nations unies 
et du mandat de la MINURSO 
(Mission de l’ONU pour l’orga‐
nisation d’un référendum au 
Sahara occidental) », a‐t‐il 
encore souligné.

DIPLOMATIE 
AMAR BELANI NOUVEL 
AMBASSADEUR 
D’ALGÉRIE EN GÉORGIE 
 
Le Gouvernement géorgien a 
donné son agrément à la nomi‐
nation de M. Amar Belani en 
qualité d’ambassadeur extra‐
ordinaire et plénipotentiaire 
de la République algérienne 
démocratique et populaire 
auprès de la Géorgie avec rési‐
dence à Ankara, a indiqué hier, 
un communiqué du ministère 
des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à 
l’étranger. 
 
BMS 
TEMPÉRATURES 
CANICULAIRES SUR 
PLUSIEURS WILAYAS 
DU SUD 
Des températures caniculaires 
pouvant atteindre les 50 
degrés Celsius affecteront 
aujourd’hui  plusieurs wilayas 

du sud du pays, indique un 
bulletin météorologique spé‐
cial (BMS) émis par l’Office 
national de météorologie. Pla‐
cées niveau de vigilance                    
« orange », les wilayas concer‐
nées par ces températures 
sont Tindouf, Béni Abbès, 
Timimoun, Adrar, Bordj Badji 
Mokhtar et In Salah, souligne 
le BMS, précisant que les tem‐
pératures maximales prévues 
sont 49 degrés pouvant 
atteindre localement 50 
degrés, alors que les tempéra‐
tures minimales prévues oscil‐
leront entre 36 et 39 degrés 
Celsius.

MORT DE NAHEL EN 
FRANCE : 
L’AVOCATE DE LA 
FAMILLE PARLE 
D’UNE                             
« EXÉCUTION » 
Pour Me Jennifer Cambla, 
avocate de la famille du 
jeune Nahel, tué le 27 juin 
dernier après avoir été 
touché à bout portant par 

le tir d’un policier, il exis‐
te des  preuves irréfu‐
tables qui « prouvent » 
qu’il s’agit d’un « homici‐
de volontaire ». 
Sur les ondes de la Chaîne 
3, elle a dénoncé ce 
dimanche un acte « injus‐
tifié » qu’elle a qualifié de 
véritable « exécution ».                  
« Rien ne justifiait le geste 
du policier », a‐t‐elle per‐
sisté. La mort du jeune 

Nahel a déclenché une 
vague de protestation et 
d’émeutes dans plusieurs 
villes françaises. Une 
situation qui a contraint 
le président français, 
Emmanuel Macron, à 
reporter sa visite d’Etat 
en Allemagne. 
Durant la nuit dernière, 
au moins 719 personnes 
ont été interpellées par la 
police.

LE MINISTRE DE L’ÉDUCATION INSISTE SUR UN “SUIVI STRICT” 
DU DÉROULEMENT DES EXAMENS PROFESSIONNELS 
Le ministre de l’Education nationale, Abdelhakim Belaabed, a insisté, samedi, sur un 
suivi strict du déroulement des examens professionnels, prévus le 10 juillet en cours, 
tout en veillant à l’application “des procédures légales relatives à l’intégrité de ces 
examens”, selon un communiqué du ministère. 
Lors de cette conférence, le ministre Belaabed a évoqué les examens professionnels 
prévus le 10 juillet en cours, insistant sur l’impératif de “notifier formellement les 
convocations à tous les concernés, sans exception aucune”. Il a également souligné la 
nécessité d’accorder “une attention particulière aux procès‐verbaux des commis‐
sions techniques et d’en faire bon usage pour éviter une éventuelle erreur”.

LE ROI DES PAYS-BAS PRÉSENTE DES “EXCUSES OFFICIELLES”  
POUR L’ESCLAVAGE PRATIQUÉ PAR SON PAYS 
Le roi des Pays‐Bas présente des “excuses officielles” pour l’esclavage pratiqué par son pays. Le roi des Pays‐Bas, Willem‐Alexan‐
der, a présenté, le 1er juillet, ses excuses officielles pour l’implication de son pays dans l’esclavage, déclarant qu’il se sentait « per‐
sonnellement extrêmement » affecté. « Aujourd’hui, je me tiens devant vous en tant que roi et membre du gouvernement. Aujour‐
d’hui, je m’excuse », a déclaré Willem‐Alexander, sous les acclamations, lors d’un événement marquant les 150 ans de l’affran‐
chissement des esclaves dans les anciennes colonies. « Je ressens cela profondément dans mon cœur et dans mon âme. La traite 
des esclaves et l’esclavage sont reconnus comme crimes contre l’humanité. Les rois de la maison d’Orange [dont descend le 
monarque actuel] n’ont rien fait pour l’empêcher. Aujourd’hui, je demande pardon pour cette inaction », a poursuivi Willem‐
Alexander, peut‐on lire dans les colonnes du Monde. 
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AFFAIRE NAHEL : 50 000 POLICIERS ET GENDARMES POUR FAIRE FACE 
AU SOULÈVEMENT CONTRE L’INJUSTICE 

Aux questions posées, la France apporte 
les mauvaises réponses

Les émeutes qui ravagent la France 
depuis quatre jours sont autant de ques‐
tions posées à l’Etat français, à Marianne, 
à la 5e République, aux principes de 1789 
et au président actuel, Emmanuel 
Macron, puisque, en vertu des pouvoirs 
qui lui sont conférés, c’est lui qui est 
garant de la pérennité de l’Etat de droit.  
Pour le moment, l’Etat français n’a donné 
aucun signe d’apaisement ni de main ten‐
due. Aux émeutes répondent les répres‐
sions, les  interpellations et les condam‐
nations. Est‐ce suffisant ? Non. Est‐ce 
légitime ? Est‐ce approprié ?  
Il y a un problème de fond qui agite la 
France, celui de l’intégration, des dispari‐
tés sociales et des injustices. Le fait a été 
signalé par les médias français depuis de 
longues années. Un Maghrébin et un Noir 
n’ont pas les mêmes facilitations d’accès 
à un prêt bancaire par exemple qu’un 
Français de souche. Le «sale boulot» est 
souvent pris en charge par le Maghrébin 
et le Noir, comme le souligne le rapport 
établi par les services de l’Etat français 

lui‐même. Eboueur, marteau‐piqueur, 
maçon, manœuvre, charpentier, coffreur, 
balayeur, goudronneur et autres métiers 
dits «à risque», sont assurés pourtant par 
l’immigration, à laquelle on refuse encore 
le regroupement familial, la carte de 
séjour et le salaire décent.  
Cette France doit ajuster sa politique au 
niveau de son statut de pays des droits de 
l’homme. Et c’est cette urgence même qui 
se traduit aujourd’hui par les émeutes, la 
mort de Nahel n’étant que la goutte qui a 
fait déborder le vase, qui a exacerbé les 
tensions et exorcisé les vieux démons. 
Après la mort par balle, le 27 juin, du 
jeune Nahel, tué par un policier lors d’un 
contrôle routier, l’Algérie a parlé de 
“choc” et de “consternation” et rappelé le 
“devoir de protection” de la France. 
L’Algérie a “appris avec choc et conster‐
nation la disparition brutale et tragique 
du jeune Nahel et des circonstances par‐
ticulièrement troublantes et préoccu‐
pantes dans lesquelles elle est interve‐
nue”, disait le communiqué du ministère 

des Affaires étrangères. Dans ce commu‐
niqué, Alger réagit ainsi officiellement à 
la mort de Nahel, ce jeune Français de 17 
ans d’origine algérienne, tué le 27 juin 
par un policier lors d’un contrôle routier 
dans le quartier Pablo‐Picasso de Nanter‐
re. Si les autorités algériennes affirment 
faire “confiance” au gouvernement fran‐
çais pour “assumer pleinement son 
devoir de protection, soucieux de la quié‐
tude et de la sécurité dont doivent béné‐
ficier [leurs] ressortissants sur leur terre 
d’accueil”, elles précisent toutefois 
“suivre avec une très grande attention” 
les développements de cette affaire tra‐
gique, avec le “souci constant d’être aux 
côtés des membres de [leur] communau‐
té nationale au moment de l’adversité et 
de l’épreuve”. Hier, en fin d’après‐midi,  
Macron avait réuni Borne et ses 
ministres pour un nouveau point de 
situation. On suivra l’évolution de la crise 
en France, mais également le développe‐
ment de l’action sociale qu’entreprendra 
l’Etat. F.O.

LE GÉNÉRAL D’ARMÉE SAÏD 
CHANEGRIHA : 

«LE  DÉFI DE LA 
QUALITÉ EST DEVENU 
INCONTOURNABLE….» 
 
Le Général de 
Corps d'Armée 
Saïd Chanegri‐
ha, Chef 
d'Etat‐Major 
de l'Armée 
Nationale 
Populaire, a 
supervisé, hier 
dimanche, la 
cérémonie de 
remise des 
diplômes de la 16e promotion des 
hautes études  de guerre. Le chef d’état‐
major, général d’Armée, Said Chanegri‐
ha, leur a renouvelé ses sincères félici‐
tations dans son discours d'orientation 
devant le personnel étudiant et les offi‐
ciers ainsi qu’à tout le peuple algérien à 
l'occasion de l'Aïd al‐Adha et de la Fête 
de l'Indépendance Nationale. Le géné‐
ral d’armée Saïd Chanegriha a souligné 
l'intérêt et l'attention portés par le 
Haut Commandement de l'Armée 
Nationale Populaire pour le secteur de 
la formation avec ses différents 
niveaux et spécialisations, au premier 
rang desquels l’Ecole militaire de guer‐
re. Il a notamment insisté sur le pari de 
la qualité, qui est devenu incontour‐
nable pour suivre le rythme de déve‐
loppement rapide que connaissent les 
sciences militaires et les études straté‐
giques.  I.M.Amine 
 
MEURTRE DE DJAMEL 
BENSMAÏL :  

LE PROCÈS EN 
APPEL RENVOYÉ 
À LA PROCHAINE 
SESSION 
CRIMINELLE 
 
Le procès en appel d'un nombre d'ac‐
cusés dans l’affaire de l’assassinat de 
Djamel Bensmail, qui devait se tenir 
hier, au tribunal criminel d’appel d’Al‐
ger (Cour d’Alger), a été renvoyé à la 
prochaine session criminelle. Le procès 
en appel d’accusés (parmi les 102) 
dans l’affaire de l’assassinat de Djamel 
Bensmail, le 11 août 2021, à Larbaa 
Nath Irathen, dans la wilaya de Tizi 
Ouzou, qui devait se tenir aujourd’hui à 
la Cour d’Alger, a été renvoyé à la pro‐
chaine session criminelle, a indiqué 
l’avocate Fetta Sadat. Il est à rappeler 
que le procès des accusés dans l’affaire 
de l’assassinat de Djamel Bensmail 
s’est tenu au mois de novembre de l’an‐
née dernière, au tribunal criminel de 
première instance de Dar El Beïda 
(Alger). Un procès qui a duré six jours. 
A la fin des délibérations, le tribunal a 
rendu son verdict le 24 novembre 
2022. Il avait prononcé 49 condamna‐
tions à la peine capitale. Pour le reste, 
10 personnes ont été condamnées à 12 
ans de prison et 17 condamnées à 10 
ans. Il y a eu également 6 condamna‐
tions à 5 ans, 4 à 3 ans et une à 2 ans. 
Par ailleurs, 17 personnes ont été 
acquittées. Les accusés étaient poursui‐
vis, entre autres, pour «homicide 
volontaire avec préméditation», «com‐
plicité dans l’homicide volontaire» et 
«torture, mutilation et immolation d’un 
cadavre», ainsi que «appartenance à 
une organisation terroriste dans le but 
de commettre des actes terroristes» et 
«incendie volontaire ayant conduit à la 
mort de plusieurs personnes». 

I.Med 

T
out d’abord, concernant 
les préparatifs des Jeux 
olympiques de 2024 : le 

Président a ordonné au 
ministre de la Jeunesse et des 
Sports d'assurer toutes les 
conditions et de mobiliser 
toutes les capacités néces‐
saires pour que nos athlètes 
participant à cet événement 
mondial puissent assumer 
une position digne de l'image 
et de la réputation de l'Algé‐
rie. En outre, le président de 
la République a souligné que 
l'encadrement adéquat est 
nécessaire à la progression de 
l'enseignement supérieur et 
de la recherche scientifique. 
De ce fait, il a ordonné que les 
inscriptions dans les annexes 
des facultés de médecine se 
fassent selon les mêmes 
régimes et conditions adoptés 
dans les facultés centrales. 
L'objectif de cette mesure est 
de faciliter l'accès des étu‐
diants aux disciplines scienti‐
fiques, de réduire la pression 
sur les facultés centrales, 
d'une part, et d'améliorer la 
qualité de la formation, 
d'autre part. 
Concernant Algérie Poste, 
Tebboune a ordonné de com‐
mencer les travaux pour 
étendre l'utilisation des fibres 
optiques d'ici la fin de 2024. 
Le Président de la République 
a donné des directives pour 

améliorer le niveau des ser‐
vices d’AP et travailler à 
remédier à tous les pro‐
blèmes techniques liés au flux 
Internet. Cette démarche 
implique la sécurité informa‐
tique, et, en ce sens, le Prési‐
dent a souligné la nécessité 
d'accorder de l'importance à 
la question de la sécurité de 
l'information et de la traiter 
comme une question de sou‐
veraineté nationale, laquelle 
sera préservée par les compé‐

tences algériennes, afin d’être 
à jour, et suivre le rythme de 
la transformation en cours. 
Concernant la stratégie d'uti‐
lisation de l'eau des stations 
d'épuration dans l'irrigation 
agricole et industrielle, plu‐
sieurs mesures ont été prises: 
‐détermination précise du 
pourcentage d'eau récupérée 
en fonction des procédés de 
filtration et des besoins natio‐
naux ; 
‐ recensement technique de 

toutes les stations de dessale‐
ment à l'arrêt dans chaque 
commune et wilaya, en vue de 
déterminer les capacités de 
production ; 
‐ priorité de l’eau récupérée 
au profit des wiilayas qui ne 
disposent pas de stations de 
dessalement; 
‐fixer comme objectif à court 
terme 40 % de l'eau récupé‐
rée, à utiliser dans l'irrigation 
agricole et dans le secteur 
industriel. I.Med 

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a présidé, hier, une réunion du Conseil des 
ministres consacrée à un projet de loi relatif à l'organisation et au développement des activités 
physiques et sportives et à des exposés concernant le rôle de l'établissement Algérie Poste dans le 
soutien à la généralisation des services financiers et du paiement électronique, la stratégie d'utilisation 
des eaux des stations d'épuration dans l'irrigation agricole et dans l'industrie, et les préparatifs des Jeux 
olympiques de 2024.

JEUX OLYMPIQUES 2024, DÉBIT INTERNET, SÉCURITÉ INFORMATIQUE, FACULTÉS 
DE MÉDECINE ET STATIONS DE DESSALEMENT   

Voici les principales décisions 
prises en Conseil des ministres
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CHANGEMENT CLIMATIQUE 

L’Algérie soutient la stratégie de lutte 
contre le réchauffement de la planète    

Le réchauffement 
climatique est un                   
« multiplicateur de 
menaces », aggravant 
les situations difficiles 
et accroissant les 
tensions, même dans les 
régions stables. Après la 
signature du protocole 
de Kyoto en 1997, la 
Conférence 
internationale sur le 
climat de Copenhague 
en décembre 2009 a 
souligné l’importance de 
la lutte contre le 
réchauffement 
climatique et la 
nécessité de se 
mobiliser pour infléchir 
cette tendance.  
 

À
  l’occasion de la célébra‐
tion de la Journée interna‐
tionale du parlementaris‐

me, coïncidant avec l’anniver‐
saire de la création de l’Union 
interparlementaire (UIP), le 
bureau du Conseil de la nation a 
indiqué, dans son communiqué, 
qu’«il partage avec les Parle‐
ments du monde entier leur 
inquiétude face à la détériora‐
tion de l’environnement à 
l’échelle mondiale». Le bureau 
du Conseil de la nation, présidé 
par Salah Goudjil, a réaffirmé 
«l’intérêt majeur accordé par 
l’Algérie à la question du chan‐
gement climatique qui se mani‐
feste dans la consécration de la 
protection de l’environnement 
dans la révision constitution‐
nelle du 1er novembre 2020, à 
l’initiative du président de la 
République, Abdelmadjid Teb‐
boune», précisant aussi qu’«il  
partage avec les Parlements du 
monde entier leur prise de 
conscience quant à leur rôle 
dans l’élaboration de plans, de 
stratégies et de politiques 
nationales liées à la question du 
changement climatique, à tra‐
vers les mécanismes législatifs 
et de contrôle en place». Il a 
également souligné «sa contri‐
bution à la consécration d’une 
gestion saine de l’environne‐
ment dans un système national 
global et intégré, mis en place 
par l’Algérie, à l’effet de contri‐
buer à la réduction des émis‐
sions de gaz à effet de serre et 

de ses répercussions sur notre 
pays et la région», et ce, sous 
l’égide d’une commission 
regroupant 18 secteurs minis‐
tériels, chargée d’actualiser la 
contribution fixée au Plan 
national climat (PNC) et de défi‐
nir son état et ses perspectives 
d’avenir. En outre, le bureau du 
Conseil de la nation a salué la 
pertinence du choix du slogan 
de la Journée internationale du 
parlementarisme 2023, à savoir 
«Parlements pour la planète», 
conformément au programme 
mondial tracé pour l’atténua‐
tion des effets du changement 
climatique, le renforcement des 
capacités de résilience et 
d’adaptation à travers la mise 
en place de politiques respec‐
tueuses de l’environnement, 
conformément aux recomman‐
dations de la Convention‐cadre 
des Nations unies sur les chan‐
gements climatiques et de l’Ac‐
cord de Paris sur le climat, esti‐
mant que «cette journée était 
l’occasion d’évaluer les réalisa‐
tions et de fixer le cap». Le 
bureau de la Chambre haute du 
Parlement a rappelé «l’engage‐
ment de l’Algérie à œuvrer à la 
réduction progressive des émis‐
sions de gaz à effet de serre, 
dans le cadre de la Convention 
des Nations unies sur les chan‐
gements climatiques». «L’Algé‐

rie a fixé ses ambitions pour la 
période 2020‐2023 en matière 
d’adaptation aux changements 
climatiques et de réduction des 
émissions de gaz à effet de 
serre, notamment l’efficacité 
énergétique, la promotion de 
l’utilisation des énergies renou‐
velables, l’adoption d’un nou‐
veau modèle énergétique au 
titre de la politique nationale de 
développement, l’intégration 
des principes de l’économie cir‐
culaire pour une gestion inté‐

grée et durable des déchets et 
l’encouragement de l’économie 
verte», selon la même source. 
Ajoutant que «l’Algérie mise sur 
la sensibilisation aux enjeux des 
changements climatiques, en 
mettant à contribution les sec‐
teurs de la communication et de 
l’éducation», précisant que «les 
parlementaires et toutes les 
parties concernées (organismes 
nationaux, collectivités locales, 
académiciens, acteurs écono‐
miques et société civile) partici‐

pent à ce processus straté‐
gique». Le bureau du Conseil de 
la nation a mis en avant «l’ac‐
compagnement du Parlement 
algérien à ce processus national 
qui a donné lieu à des résultats 
positifs et un progrès notable, 
notamment en matière d’éner‐
gie propre qui constitue une 
priorité stratégique pour l’Algé‐
rie nouvelle dont les bases ont 
été posées par le président Teb‐
boune, et ce, par l’adoption de 
lois pertinentes et la révision de 
l’arsenal juridique pour la pro‐
tection de l’environnement, à 
l’instar de la modification de la 
loi relative à la gestion, à la pro‐
tection et au développement 
des espaces verts, dont le texte 
modifié a été adopté par le 
Conseil de la nation, en juin 
2022», selon le communiqué. Le 
bureau a réitéré, à cette occa‐
sion, «son soutien à tous les 
efforts consentis à l’échelle 
internationale pour protéger la 
vie sur la planète», appelant les 
parlementaires du monde 
entier à «harmoniser les posi‐
tions, afin d’amener davantage 
de pays à respecter les engage‐
ments découlant des confé‐
rences des parties à la Conven‐
tion‐cadre des Nations unies 
sur les changements clima‐
tiques et de faire en sorte que 
les acteurs assument leurs 
entières responsabilités, en cor‐
rigeant les dérives qui ont 
conduit à cette situation envi‐
ronnementale dangereuse». 

Y. S.

Intempéries à Tipasa : les pêcheurs reçoivent 
une allocation exceptionnelle 

Le ministère de la Pêche et des 
Productions halieutiques a 
annoncé, dans un communiqué, 
le lancement de l’opération de 
versement de la première 
tranche de l’allocation excep‐
tionnelle mensuelle, estimée à 
trente mille dinars algériens 
(30.000 DA), au profit des 
pêcheurs sinistrés suite aux 
intempéries enregistrées le 25 
mai dernier dans la wilaya de 
Tipasa. «Dans le cadre de la 
mise en œuvre des instruc‐
tions de Monsieur le président 
de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, et suite à la publica‐
tion du décret exécutif promul‐
gué le 12 juin dans le numéro 
40 au journal officiel, relatif à 
l’affectation d’une allocation 

exceptionnelle mensuelle 
d’une valeur de 30.000 DA au 
profit des pêcheurs impactés 
par les intempéries qui ont 
touché les ports de Khemisti, 
Fouka et Bouharoun dans 
wilaya de Tipasa, il a été procé‐
dé, mardi, au lancement de 
l’opération de versement de la 
1re tranche de ces allocations 
dans les comptes des pêcheurs 
sinistrés, et ce jusqu’à l’achève‐
ment des travaux d’aménage‐
ment des ports de pêche 
endommagés», lit‐on dans un 
communiqué repris par l’APS. 
A rappeler que le président de 
la République avait décidé, lors 
d’une réunion du Conseil des 
ministres qu’il avait présidée le 
28 mai dernier, d’affecter 10 

milliards de dinars, du Fonds 
des catastrophes naturelles 
pour l’indemnisation des sinis‐
trés des récentes intempéries 
et de reloger, dans un délai de 
48 heures, tous ceux ayant 
totalement perdu leurs loge‐
ments. Il avait, en outre, 
enjoint d'« indemniser immé‐
diatement, aux frais de l’Etat, 
les pêcheurs ayant perdu leurs 
bateaux de pêche qui consti‐
tuent leur seule source de 
revenu». Le président Tebbou‐
ne avait décidé également d 
«’allouer, immédiatement, une 
allocation aux pêcheurs sinis‐
trés, oscillant entre 20.000 Da 
et 30.000 DA, jusqu’au réamé‐
nagement des ports de pêche 
endommagés». Y. B. 

Netcom : ramassage 
de plus de 8 000 tonnes de déchets 

L’établissement public à carac‐
tère industriel et commercial 
(Epic) Netcom a enregistré le 
ramassage de plus de 800 
tonnes de déchets durant les 
trois jours de l’Aïd El Adha dans 
les 26 communes sur les 57 que 
compte la wilaya d’Alger. « La 
fête de l’Aïd El Adha s’est carac‐
térisée par une augmentation 
très importante des déchets», a 
précisé la responsable du 
département communication et 
développement à l’Epic Net‐
com, Nassima Yakoubi. Selon 

elle, 8.100 tonnes de déchets 
ont été évacuées durant cette 
période et 15.000 peaux de 
mouton ont été également col‐
lectées.» S’agissant des déchets, 
l’Epic a enregistré une augmen‐
tation de 140% par rapport à 
une période ordinaire. Netcom 
procède habituellement à l’en‐
lèvement 1.100 tonnes de 
déchets ménagers, contre 2.500 
tonnes les jours de l’Aïd El‐
Adha, avec un pic le jour du 
sacrifice, essentiellement des 
déchets organiques. R. N. 

Développement des collectivités locales : 
les enjeux de la gouvernance territoriale  

Dans le cadre du rapprochement de l’adminis‐
tration du citoyen l’Etat veille à la réalisation 

d’un nouveau découpage administratif. 
« L’objectif de la nouvelle gouvernance locale 
réside dans la promotion du pays pour qu’il 

devienne une destination attractive en matière 
d’investissement», souligne le ministre de l’In‐
térieur, des Collectivités Locales et de l’Aména‐

gement du Territoire, Brahim Merad. 
Compte tenu des nouveaux enjeux de la gouver‐

nance territoriale et de l’évolution accrue des 
attentes citoyennes, notamment en termes d’ac‐

cès aux services de proximité et aux projets de 
développement, la question de la promotion 

des collectivités locales est considérée comme 
un facteur d’amélioration du cadre de vie du 

citoyen. 
« La restructuration territoriale s’opère dans le 
cadre d’une vision globale en vue de répondre 

aux défis auxquels sont confrontés les terri‐
toires », estime Mahdi Kalla, professeur d’amé‐
nagement du territoire et expert international 

en gestion des risques et sécurité civile. 
R. N.
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L
es brigades de protection 
des mineurs relevant du 
Commandement de la Gen‐

darmerie nationale sont des 
cellules proactives pour la pro‐
tection des mineurs contre la 
délinquance et la toxicomanie, 
adoptant des méthodes de tra‐
vail adaptées à la nature de la 
délinquance juvénile en Algé‐
rie. En effet, la sensibilisation 
des mineurs aux dangers de la 
délinquance et ses répercus‐
sions, notamment le trafic et la 
consommation de stupéfiants, 
constitue une des principales 
missions des brigades de pro‐
tection des mineurs de la Gen‐
darmerie Nationale, a indiqué 
le chef de la Brigade de protec‐
tion des mineurs à Alger, l’ad‐
judant Khaled Bensadek. 
Dans une déclaration à l’APS, le 
chef de Brigade a affirmé que le 
Commandement de la GN avait 
renforcé ses effectifs à travers 
la formation de 27 brigades 
pour mineurs dans l’ensemble 
du territoire national, et ce, a‐t‐
il dit, pour juguler le phénomè‐
ne de la délinquance juvénile et 
protéger les mineurs victimes 
de violence, sous toutes ses 

formes, conformément à la loi 
15‐12 relative à la protection 
de l’enfant.  Parmi les missions 

assignées à ces brigades,                 
M. Bensadek a cité la sur‐
veillance des lieux fréquentés 

par les mineurs, le constat des 
infractions aux lois et règle‐
ments relatifs à la protection 

des mineurs et la participation 
aux enquêtes judiciaires 
concernant les affaires où des 
mineurs sont impliqués. 
En chiffres, l’adjudant a fait 
état de 277 affaires de délin‐
quance juvénile traitées par les 
unités de la GN en 2021, rela‐
tives notamment à la détention 
et à l’usage de stupéfiants.  
Il a également indiqué que les 
efforts de la brigade de protec‐
tion des mineurs d’Alger sont 
axés sur la prévention, à tra‐
vers la sensibilisation des 
jeunes aux comportements 
dangereux, en coordination 
avec les organismes et établis‐
sements concernés, y compris 
les écoles, les centres, les asso‐
ciations de jeunes et les 
médias, en sus de la participa‐
tion aux journées d’études sur 
la délinquance juvénile. A ce 
propos, le chef de brigade a 
affirmé que la prévention doit 
s’accompagner de mesures 
coercitives, à travers la protec‐
tion du mineur et la répression 
des actes susceptibles d’affec‐
ter son intégrité en tout temps 
et en tout lieu. 

Y. B.

Brigades de protection des mineurs de la GN : 
cellules proactives pour lutter contre la toxicomanie

Abdelhakim Belabed : «Amélioration significative» 
des résultats en maths 

Le secteur de l’Education nationale a 
enregistré une «amélioration significati‐
ve» des résultats des élèves en mathéma‐
tiques dans les trois cycles scolaires, a 
affirmé le ministre de l'Education natio‐
nale, Abdelhakim Belabed, lors de son 
allocution d’ouverture des travaux du 2e 
séminaire international sur le thème 
«L'enseignement et l’apprentissage des 
mathématiques», organisé, il y a  
quelques jours,  à l'Institut national de 
recherche en éducation. Le ministre a 
ajouté :  «A la lecture des résultats des 
élèves du cycle primaire de l’année sco‐
laire 2022‐2023, nous avons enregistré 
une amélioration significative du taux 
des élèves qui ont obtenu une moyenne 

égale ou supérieure à 5/10 en mathéma‐
tiques, comparativement aux résultats 
obtenus durant la précédente année sco‐
laire ». Dans le cycle primaire, a‐t‐il rele‐
vé, cette amélioration tourne autour de 1 
à 4%». «Dans le cycle secondaire, pour‐
suit‐il, les résultats de la filière Mathéma‐
tiques de 2e année secondaire arrivent en 
tête des filières durant les cinq dernières 
années. Le taux des élèves de la filière 
Mathématiques qui ont obtenu une 
moyenne égale ou supérieure 10/10 
varie entre 86 à 96%», a‐t‐il ajouté. Selon 
lui, plus des deux tiers des élèves de la 
filière de mathématiques ont obtenu une 
moyenne égale ou supérieure à 10 sur 20 
en dernière année du secondaire. Depuis 

des années, les mathématiques n’attirent 
pas beaucoup de lycéens. En 2022, le 
ministre de l’Education nationale avait 
déploré le faible engouement des élèves 
pour les filières mathématiques et math‐
techniques dont le nombre des élèves se 
situe respectivement entre 2,68 % et 
10%. Il n’a pas cessé d’appeler à la pro‐
motion de l’enseignement des mathéma‐
tiques et l’encouragement des élèves à 
opter pour les filières mathématiques et 
math‐techniques. Il avait annoncé la révi‐
sion des modalités d’orientation des 
élèves vers les filières mathématiques et 
math‐techniques, en accordant la priori‐
té aux bacheliers matheux pour les spé‐
cialités universitaires lors de la rentrée 

universitaire de 2023. L’enseignement 
des mathématiques est dispensé dans 
des conditions pédagogiques qui entra‐
vent son épanouissement. Ce constat est 
établi régulièrement par les spécialistes 
en la matière qui contestent la méthode 
qui sert à enseigner cette matière. 
Chaque année, les nouveaux bacheliers, 
dont 19% sont détenteurs d’un bac 
mathématiques, se montrent réticents à 
poursuivre des études de mathéma‐
tiques. 4,5% seulement d’entre eux 
optent pour la filière ou l’informatique. 
Ce constat a été établi, en 2021, par le 
ministre de l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique, Abdelbaki 
Benziane. R.N.

Les efforts de la brigade de protection des mineurs d’Alger sont axés sur la prévention, à travers la sensibilisation des jeunes aux 
comportements dangereux, en coordination avec les organismes et établissements concernés, y compris les écoles, les centres, les 
associations de jeunes et les médias, en sus de la participation aux journées d’étude sur la délinquance juvénile...

RENTRÉE SCOLAIRE, LOGEMENTS DE FONCTION, EXAMENS PROFESSIONNELS... 

Abdelhakim Belabed donne des instructions   
Le ministre de l’Education nationale, Abdelhakim Bela‐
bed, a présidé une réunion par visioconférence consa‐
crée à la numérotation des logements de fonction, 
confirmation de l’exactitude des informations relatives 
aux enseignants concernés par la mobilité et autres, a 
indiqué le ministère dans un communiqué. Selon la 
même source, le ministre a également donné des ins‐
tructions pour «achever les travaux de fin d’année et 
les dossiers de la rentrée scolaire 2023‐2024, avec 
l’exactitude requise et dans les délais impartis». En ce 
qui concerne l’ordre du jour inclus dans ce symposium, 
il s’agit du mouvement de transfert du corps des ensei‐
gnants où des explications ont été données sur les 
modalités restantes de ce processus, notamment les 
calendriers du mouvement qui sont extraits de la pla‐
teforme numérique aux commissions administratives à 
membres égaux, et l’extraction des décisions de trans‐
fert des personnes concernées et leur remettant lors de 
la signature du procès‐verbal de sortie le 04 juillet 

2023. Il a été question, aussi, des examens profession‐
nels prévus le 10 juillet en cours, où le ministre a souli‐
gné «la nécessité de notifier formellement la convoca‐
tion à toutes les personnes concernées sans excep‐
tion», comme il a souligné que «le soin nécessaire 
devait être apporté aux procès‐verbaux de travail des 
commissions techniques et à faire bonne leur utilisa‐
tion, afin d’éviter toute erreur éventuelle». Le ministre 
a également insisté sur «la nécessité de suivre stricte‐
ment le déroulement des examens, en coordination 
avec l’Office National des Examens et Concours et de 
veiller à la mise en œuvre des procédures légales liées 
à leur intégrité, tout en assurant les conditions maxi‐
males de transparence, d’intégrité et d’impartialité». La 
rencontre a été l’occasion d’évoquer les préparatifs du 
processus de pourvoi des postes vacants alloués aux 
diplômés des écoles des enseignants ainsi que le pro‐
cessus de recrutement des professeurs d’éducation 
physique et des professeurs d’anglais au cycle primai‐

re. Belabed, conclut le communiqué, a mis l’accent 
aussi sur «le suivi du déroulement des conseils d’ad‐
mission et d’orientation en première année de l’ensei‐
gnement secondaire général et technologique, en coor‐
dination avec les services de l’administration centrale 
concernés». 
Il a appelé, par la suite à «effectuer les opérations de 
sortie et d’entrée de wilaya via la plateforme numé‐
rique uniquement pour les grades concernés, en coor‐
dination avec le directeur des ressources humaines». 
Au vu des efforts déployés tout au long de l’année sco‐
laire, le ministre a ordonné aux directeurs de l’éduca‐
tion d’«inviter les directeurs d’établissement d’ensei‐
gnement à faire de la date de signature des procès‐ver‐
baux de sortie du congé annuel une journée spéciale, au 
cours de laquelle les membres de la corporation de 
chaque établissement se réunissent pour valoriser les 
réalisations accomplies». 

Y.B.
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L’
Organisation des pays 
exportateurs de pétrole 
(OPEP) et l’Agence inter‐

nationale de l’énergie (AIE) 
n’ont pas nécessairement la 
même appréciation quant à  
l’évolution de la demande 
pétrolière mondiale. L’Opep fait 
preuve d’optimisme, alors que 
l’AIE a laissé  place à une pério‐
de de pessimisme croissant.  
L’Organisation des pays expor‐
tateurs de pétrole s’attend à ce 
que la demande mondiale de 
pétrole atteigne 110 millions de 
barils par jour (bpj) et que la 
demande globale d’énergie aug‐
mente de 23% d’ici 2045, selon 
son secrétaire général Haïtham 
Al Ghais. Ce dernier, cité dans 
une dépêche de Reuters,  affir‐
me  tabler sur une croissance 
énergétique robuste tirée par 
l’Asie, notamment la Chine et 
l’Inde, dont les économies sti‐
muleront la demande mondiale 
de pétrole dans un avenir 
proche. La prévision de l’OPEP 
intervient une semaine après 
celle de l’Agence internationale 
de l’énergie (AIE) tablant sur un 
ralentissement de la croissance 
de la demande de pétrole  au 
cours des prochaines années, 
passant de 2,4 millions de bpj 
cette année à 400 000 barils par 
jour en 2028. Une projection 

pessimiste qui confirme la 
poursuite des prévisions 
contradictoires entre les deux 
organisations,  l’une défendant 
les intérêts des pays produc‐
teurs et l’autre cherchant à sau‐
vegarder ceux des pays 
consommateurs du groupe 
OCDE dont les économies riches 
restent fortement dépendantes 
des énergies fossiles, malgré les 

efforts entrepris pour se tour‐
ner vers les énergies renouve‐
lables. Les programmes tracés 
dans ce domaine n’ayant pas 
encore donné les résultats 
escomptés. Les récentes prévi‐
sions baissières de l’AIE sont 
motivées par l’idée que le 
déploiement accéléré des véhi‐
cules électriques, une plus gran‐
de efficacité énergétique et les 

«autres technologies» nuiraient 
à la croissance de la demande, 
ce que  réfute  l’OPEP. 
Dans ce contexte d’incertitudes  
économiques et de bouleverse‐
ments géopolitiques,  les cours 
du pétrole restent très 
instables. Hier, les prix sont 
repartis à la hausse, après un 
net recul la semaine dernière. A 
l’ouverture des places de cota‐
tion, les cours de l’or noir ont 
augmenté, dans le sillage des 
inquiétudes concernant l’insta‐
bilité politique en Russie et l’im‐
pact potentiel sur l’approvision‐
nement en pétrole de l’un des 
plus grands producteurs mon‐
diaux. Les contrats à terme sur 
le Brent ont augmenté  à plus de 
74 dollars le baril, alors que  le 
brut américain West Texas 
Intermediate (WTI) se négociait 
sous les 70 dollars le baril. Les 
deux indices de référence ont 
gagné jusqu’à 1,3 % au début du 
commerce asiatique. Les prix 
du Brent et du WTI ont chuté 
d’environ 3,6 % la semaine der‐
nière, suite à la crainte que de 
nouvelles hausses des taux d’in‐
térêt par la Réserve fédérale 
américaine ne sapent la deman‐

de de pétrole, à un moment où 
la reprise économique chinoise 
a également déçu les investis‐
seurs après plusieurs mois de 
consommation, de production 
plus faibles que prévu. Le Secré‐
taire général (SG) de l’Organisa‐
tion des pays arabes exporta‐
teurs de pétrole (OPAEP), Dja‐
mel Aissa Al Loughani, a entamé 
récemment  une visite de trois 
jours en Algérie, dans le cadre 
de la coopération entre l’Algérie 
et son organisation, a indiqué le 
ministère de l’Energie et des 
Mines dans un communiqué. 
Cette visite tend à «renforcer et 
consolider les relations de 
coopération entre l’Algérie et 
l’OPAEP dans les domaines des 
hydrocarbures et de l’énergie 
en général», a noté la même 
source. 
Le SG de l’OPAEP tiendra, lors 
de cette visite, une réunion avec 
le ministre de l’Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab, en 
marge de laquelle une conven‐
tion sera signée entre l’OPAEP 
et l’Institut algérien du pétrole 
(IAP) en matière de formation.  
M. Arkab et le SG de l’OPAEP 
remettront également des dis‐
tinctions aux chercheurs algé‐
riens lauréats du Prix de 
l’OPAEP de 2020, en reconnais‐
sance de leurs efforts en matiè‐
re de recherche scientifique 
dans le domaine de l’énergie, a 
conclu le communiqué. A men‐
tionner que le Premier ministre, 
Aïmene Benabderrahmane, a 
reçu hier au Palais du Gouver‐
nement Djamel Aissa Al Lou‐
ghani. La rencontre a été «l’oc‐
casion de saluer les relations de 
coopération et la coordination 
entre l’Algérie et cette organisa‐
tion, et d’évoquer les moyens de 
renforcer les activités et le rôle 
de l’organisation dans le domai‐
ne de l’énergie et de suivre les 
évolutions connexes aux 
niveaux régional et internatio‐
nal», lit‐on dans le communi‐
qué. L’audience s’est déroulée 
en présence de Mohamed 
Arkab.  

Youcef S. 

ÉVOLUTION DE LA DEMANDE DE PÉTROLE DANS LE MONDE  

L’OPEP et l’AIE pas sur la même 
longueur d'onde

L’Organisation des pays exportateurs de pétrole s’attend à ce que la demande mondiale de pétrole atteigne 110 millions de barils par 
jour (bpj) et que la demande globale d’énergie augmente de 23% d’ici 2045...

Le ministre de l’Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab, a ins‐
pecté, ce samedi, le projet de 
réalisation de la station de des‐
salement de l’eau de mer dans 
la commune de Corso (Boumer‐
dès), où il s’est enquis des der‐
nières retouches avant la mise 
en service de cette installation 
d’une capacité de production de 
80.000 m3/jour, indique un 
communiqué du ministère. 
Cette visite d’inspection s’est 
déroulée en présence du wali 
de Boumerdès, du Président‐
directeur général (P‐dg) du 
groupe Sonatrach, du Directeur 
de l’Energie et des Mines de 

wilaya, du Directeur Général 
d’Algerian Energy Company‐ 
AEC (filiale du groupe Sonatra‐
ch qui supervise les projets de 
dessalement de l’eau) et du 
représentant du P‐dg de la 
Société nationale de Génie civil 
et bâtiment‐GCB (filiale du 
groupe Sonatrach, en charge 
des travaux de réalisation), 
note la même source. Au cours 
de cette visite, M. Arkab a ins‐
pecté « les équipements de la 
station, et s’est enquis des der‐
nières retouches avant sa mise 
en service dans les tout pro‐
chains jours », selon le commu‐
niqué. « L’entrée en production 

de la station de dessalement de 
l’eau de mer dans la commune 
de Corso se déroulera en plu‐
sieurs étapes, à savoir la prise 
d’eau de mer avec une pompe, 
sa filtration au niveau de la sta‐
tion de dessalement (pré‐traite‐
ment), puis le traitement final 
et le contrôle au niveau du labo‐
ratoire de la qualité de l’eau qui 
doit devenir progressivement 
douce et potable », selon les 
explications fournies par les 
responsables, indiquant que « la 
capacité de production pourra 
dépasser les 80.000 m3/jour ». 
A cette occasion, le ministre a 
salué « les efforts déployés pour 

réaliser, en moins de deux ans, 
cette station dont les travaux 
ont été lancés en 2022, après la 
garantie de toutes les facilités 
grâce au travail continu, jour et 
nuit, accompli avec l’aide de 
compétences algériennes spé‐
cialisées dans la gestion des 
projets de dessalement de l’eau 
de mer, compte tenu de la gran‐
de expérience acquise dans ce 
domaine ». M. Arkab a égale‐
ment appelé les responsables 
de « ce projet axial à fournir une 
eau conforme aux normes en 
vigueur afin de contribuer au 
renforcement des capacités 
d’approvisionnement en eau 

potable au profit des habitants 
de la région Ouest et Nord de la 
wilaya de Boumerdès, ainsi que 
pour ceux de la région Alger‐Est 
». Cette station d’une superficie 
globale de 6,25 hectares, s’ins‐
crit dans le cadre du plan d’ur‐
gence, selon le ministère qui a 
rappelé, à cet effet, la mise en 
service des stations de Bateau 
cassé (10.000 m3/ par jour) et 
d’El Marsa (60.000 m3) à Alger, 
tandis que la station de Corso, 
une fois  opérationnelle, assure‐
ra une production de 80.000 
m3 supplémentaires dans la 
wilaya de Boumerdès. 

APS 

Station de dessalement de l’eau de mer de Corso : 
dernières retouches avant la mise en service

E-paiement : Zitouni instruit ses services 
de sensibiliser à l’utilisation des TPE 

Le ministre du Commerce et de 
la Promotion des exportations, 
Tayeb Zitouni, a fait état, 
mardi, d’une instruction, 
adressée à ses services, por‐
tant sensibilisation des com‐
merçants quant à la nécessité 
d’utiliser les terminaux de 
paiement électronique, TPE. 
Dans ce contexte, le ministre a 
rappelé que la loi de finances 
complémentaire (LFC) de 
2022 avait fixé le mois de 
décembre comme ultimatum 
pour se conformer aux disposi‐

tions de l’article 26, qui prévoit 
« une obligation de mettre en 
place et de généraliser les 
moyens de paiement électro‐
nique permettant aux consom‐
mateurs de payer leurs achats 
par carte». 
Le ministre a souligné égale‐
ment la nécessité d’informer 
les clients que chaque transac‐
tion financière électronique 
évitera le paiement de (1%) 
des droits de timbre, calculé 
sur la valeur totale de la factu‐
re ». Afin d’y parvenir, il faudra 

également prévoir d’autres 
avantages susceptibles de 
convaincre aussi bien les com‐
merçants que les consomma‐
teurs de recourir aux TPE, a‐t‐
il expliqué.  
Et de rappeler que la pandémie 
COVID‐19 a contribué à mettre 
en évidence les avantages de 
l’utilisation du e‐commerce et, 
partant, du e‐paiement, deve‐
nus « une nécessité dans la 
nouvelle orientation écono‐
mique mondiale ». 

R.E.

SPORTS
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ORAN  

Panoplie de manifestations culturelles en juillet 
Plusieurs manifestations culturelles 
seront programmées à l'occasion des 
Jeux sportifs arabes, prévus en Algérie 
du 5 au 15 juillet, dont une partie sera 
abritée par Oran, a‐t‐on appris auprès 
de la Direction locale de la Culture et 
des Arts.Ces manifestations culturelles 
débuteront par l'organisation de la sep‐
tième édition du Salon national du livre 
à la bibliothèque communale "Bakhti 
Benaouda", du 1er au 15 juillet, organi‐
sé par la Commune d'Oran et la Fonda‐
tion "Kouf Expo", avec la participation 
de maisons d'édition et de distribution, 
ainsi que des associations "Athar El‐
Aaberine" et "Wahyye Al‐Muthaqafi‐
ne".A l'occasion de la commémoration 
du 61ème anniversaire de l'indépen‐
dance, la Maison de la Culture "Zeddour 
Brahim Belkacem", le Musée public 
national "Ahmed Zabana" et le Musée 
d'Art moderne et contemporain, 
accueilleront plusieurs activités cultu‐
relles et artistiques, dont des soirées lit‐
téraires, conférences, séminaires et 
expositions, mettant en lumière les dif‐

férentes étapes de la glorieuse Révolu‐
tion du 1er novembre, avec la réalisa‐
tion de portraits, notamment des mar‐
tyrs.  Concernant le patrimoine culturel 
immatériel, le public aura rendez‐vous 
avec trois festivals. Le premier sera le 
Festival des cultures et des arts popu‐
laires, du 6 au 14 juillet au Village médi‐
terranéen de Belgaïd, pour faire décou‐
vrir divers genres artistiques. Le 
deuxième sera le Festival national de la 
musique Raï (10‐13 juillet), qui se tien‐
dra au théâtre de plein air "Hasni Che‐
kroune".Le troisième sera le Festival 
culturel local de la chanson Oranaise, 
qui est également programmé du 13 au 
17 juillet au Théâtre régional "Abdelka‐
der Alloula".Quant aux amateurs du 
quatrième Art, ils auront rendez‐vous 
avec la deuxième édition des Journées 
du Théâtre Méditerranéen, qui se tien‐
dra du 7 au 13 juillet au Théâtre régio‐
nal "Abdelkader Alloula", avec la parti‐
cipation de l'Algérie, l'Egypte, l'Italie, la 
France, la Tunisie, ainsi que l'Etat de 
Palestine, qui sera l'invité d'honneur de 

cette édition.Pour rappel, la première 
édition de cet événement a coïncidé 
avec la 19e édition des Jeux Méditerra‐
néens, qui s’est tenue à Oran durant 
l’été 2022.Le cinéma arabe bénéficiera 
également d'une attention particulière 
de la part des organisateurs de ce pro‐
gramme culturel, accompagnant les 
jeux sportifs arabes, puisque la cinéma‐
thèque d’Oran présentera tout au long 
de cette manifestation sportive une 
série de films arabes, trois séances par 
jour, organisées par le Centre Algérien 
du Cinéma.Des Journées du rire sont 
également au programme, du 15 au 20 
juillet au niveau du jardin de la Maison 
de la Culture et des Arts, au centre‐ville 
d'Oran, et du 5 au 15 juillet des exposi‐
tions d'art auront également lieu, dont 
l'Exposition Sports et Art au Musée 
d'Art Moderne et Contemporain 
(MAMO), et un autre pour les écoles des 
beaux‐arts, ainsi qu’un atelier d'art 
plastique, afin de valoriser les expres‐
sions artistiques algériennes. 

APS 

RÉSISTANCE ET LUTTE DE LIBÉRATION  

Série de documentaires réalisés à Mascara  
 
Le rôle des zaouias dans la résistance à l'occupation française est également mis en exergue, ainsi que le rôle des femmes de Mascara, 
concernant l’aspect sanitaire lors de la glorieuse guerre de libération. Cette série est soutenue par des témoignages vivants de 
moudjahidine, ainsi que par des professeurs universitaires et des chercheurs spécialisés dans l'histoire de la guerre de libération... 

L
a direction des Moudjahidine et 
ayants droit de la wilaya de Mascara 
a réalisé une série de films documen‐

taires sur la Mémoire nationale de la 

région, sous l'intitulé «Mère de militants, 
berceau de la jeunesse rebelle», a‐ton 
appris samedi du directeur de cette ins‐
tance, Khelifi Bahloul Khelifa. Cette série 

comprend quatre parties dont le tourna‐
ge a été achevé dernièrement à travers 
plusieurs régions de la wilaya et ce, en 
collaboration avec la direction de la Jeu‐
nesse et des Sports et l’Organisation 
nationale des moudjahidine (ONM).Cette 
série met en lumière les étapes histo‐
riques dont la wilaya a été témoin durant 
la période de 1830 à 1862, traitant de la 
résistance populaire menée par l'Emir 
Abdelkader contre le colonisateur fran‐
çais, du mouvement national (1926 à 
1954) et de la glorieuse guerre de libéra‐
tion nationale. Ces documentaires trai‐
tent également des batailles et des opé‐
rations de "fida" les plus importantes 
que la région a vécues durant la guerre 
de libération, mettant en évidence les 
pratiques répressives brutales de l'ar‐
mée d'occupation française contre la 
population, au cours de la même période, 
notamment les centres de torture, selon 
le même responsable. Le rôle des zaouias 
dans la résistance à l'occupation françai‐
se est également mis en exergue, ainsi 
que le rôle des femmes de Mascara, 
concernant l’aspect sanitaire lors de la 
glorieuse guerre de libération. Cette 
série est soutenue par des témoignages 
vivants de moudjahidine, ainsi que par 
des professeurs universitaires et des 

chercheurs spécialisés dans l'histoire de 
la guerre de libération.M. Khelifi Bahloul 
a révélé que le premier documentaire de 
cette série sera programmé, le 5 juillet 
prochain à Mascara, lors de la célébra‐
tion du 61e anniversaire de l'indépen‐
dance. Cette œuvre documentaire sera 
également accessible aux étudiants, pro‐
fesseurs d'université et chercheurs, ainsi 
qu'aux personnes intéressées par l'his‐
toire de la glorieuse guerre de libération, 
avec des projections prévues dans des 
établissements scolaires, de formation, 
de jeunesse et culturels à l'intérieur et à 
l'extérieur de la wilaya. L’objectif de 
cette initiative est de préserver la 
Mémoire nationale, contribuer à l’écritu‐
re de l’histoire de la wilaya et de faire 
connaitre à la jeune génération l’histoire 
de la région. R. R. 

Annaba : le parc hôtelier renforcé 
Le directeur du tourisme et 
de l’artisanat, Kamel Yeghza 
a révélé que le parc hôtelier 
de la wilaya d’Annaba a été 
renforcé par l’ouverture d’un 
nouvel hôtel classé “3 
étoiles”, entré récemment en 
service sur le front de mer de 
l’antique Hippone. 
Dans une déclaration à l’APS, 
le même responsable a indi‐
qué que ce nouvel établisse‐
ment hôtelier ayant pour 
dénomination sociale “Hôtel 
Saint‐Cloud”, et réalisé dans 
le cadre d’un investissement 
privé dans une zone urbaine 
surplombant la plage Fellah‐

Rachid, offre un total de 95 
lits et propose des services à 
même de contribuer à la pro‐
motion du tourisme dans la 
wilaya, et de booster l’attrac‐
tivité touristique du chef‐lieu 
de wilaya. 
Selon lui, cet hôtel propose 
un hébergement confortable 
pour les touristes et les 
familles qui affluent en grand 
nombre sur le littoral annabi 
durant la saison estivale, 
poursuivant qu’il fournit 
également des espaces de 
divertissement et de détente 
dans un cadre très agréable. 
Yeghza a déclaré, d’autre 

part que la capacité d’héber‐
gement dans la wilaya d’An‐
naba sera renforcée “dans les 
prochains jours” par la réou‐
verture de l’hôtel “Seybouse 
International” (ex‐Plaza) qui 
dispose d’une capacité de 
500. S’agissant de la capacité 
d’accueil des structures 
hôtelières de la wilaya d’An‐
naba, l’orateur a souligné 
qu’elle dépasse à l’heure 
actuelle les 4. 800 lits, ajou‐
tant que le secteur dont il a la 
charge atteindra d’ici à 2025, 
en matière de capacités d’ac‐
cueil, le seuil des 10.000 lits, 
grâce à des projets touris‐

tiques (hôtels, résidences et 
complexes touristiques) 
dont il est prévu la réception 
au cours des deux pro‐
chaines années. 
Le directeur du tourisme et 
de l’artisanat a rappelé, à ce 
propos, que 25 projets d’in‐
vestissement touristique 
sont enregistrés à Annaba, 
précisant que la wilaya 
compte cinq zones d’expan‐
sion touristique couvrant 
une superficie totale de 158 
hectares, au chef‐lieu de 
wilaya, à Chetaïbi, à Seraïdi 
et à Sidi Salem, dans la com‐
mune d’El Bouni. R.R. 

TIPASA : 
DISTRIBUTION DE 
MOUTONS AUX 
FAMILLES 
D’ORPHELINS 
 
Pour la douzième année consécutive, 
l’association Errahma de Tipasa relè‐
ve le défi et réussit à rendre le sourire 
aux orphelins à l’occasion de l’Aïd El 
Kébir. En effet, et selon Abderrahma‐
ne Allani, secrétaire général de cette 
association qui active sur le territoire 
de la commune de chef‐lieu de wilaya, 
le projet de distribution des moutons 
et de la viande à l’occasion de cet évè‐
nement religieux au profit de familles 
d’orphelins a été une réussite totale 
quand bien même les prix des mou‐
tons ont atteint cette année des prix 
exorbitants. «Encore une fois, les 
jeunes de notre association ont relevé 
le défi. Un challenge qui n’aurait  pas 
pu être surmonté sans le formidable 
élan de solidarité de nos mécènes tra‐
ditionnels et de nombreux donateurs 
qui ont tenu à égayer en ces jours de 
fête les foyers d’orphelins de villages 
et ville de notre commune», tient à 
rendre hommage le secrétaire général 
de l’association en question. En tout, 
50 moutons ont été distribués à l’oc‐
casion de l’Aïd. «Certes, par rapport à 
l’Aïd El Adha précédent, le nombre de 
moutons a diminué,il n’en demeure 
pas moins que nous avons fait des 
mains et des pieds pour que chaque 
famille d’orphelins habituellement 
prise  en charge par notre association 
accueille cet évènement hautement 
symbolique sur le plan religieux et 
sociétal dans une ambiance festive», 
estime le même interlocuteur. Pour ce 
faire et afin de satisfaire près de 80 
familles d’orphelins, les jeunes d’Er‐
rahma ont travaillé d’arrache‐pied un 
mois durant. «Pour les familles d’or‐
phelins nombreux, nous leur avons 
distribué des moutons sur pied le jour 
d’Arafat. Elles sont au nombre de 45. 
Les cinq autres moutons, nous les 
avons découpés en quatre parties, les‐
quelles offertes aux familles peu nom‐
breuses. Le reste des familles, nous 
leur avons distribué de la viande, 
grâce aux carcasses de moutons 
offertes par des mécènes. Tout comp‐
te fait, l’opération a été pour nous un 
franc succès» , explique‐t‐il. 

R. R. 
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D
e même, la 
reconfiguration 
du système 
monétaire 
international 
n’est plus 
qu’une question 
de temps. La 
Chine, bientôt, 
n’acceptera de 

commercer qu’avec sa propre mon‐
naie, bousculant les Etats Unis et les 
dollars dans une guerre commerciale 
qui impactera le système politique 
planétaire sans aucun doute.  
Les observateurs les plus attentifs à la 
scène politico‐militaire de ces der‐
niers jours semblent perplexes 
devant l’énormité des événements 
survenus, condensés dans l’espace et 
le temps, déroulés à une vitesse qui 
ne laisse que peu de temps pour l’ap‐
préciation et l’analyse froide.  

COMMENT CE 
CHANGEMENT SE 
DÉROULERA-T-IL ? 
Notre système financier pourrait être 
transformé de presque toutes les 
façons tant que les principaux parte‐
naires commerciaux arrivent à s’en‐
tendre sur les changements. Il faut 
régler deux problèmes majeurs: la 
perte de position du dollar en tant 
que monnaie de réserve internationa‐
le, la croissance quasiment incontrô‐
lable des montagnes de dette et l’ex‐
plosion des bilans des banques cen‐
trales à travers le monde. Une remise 
à zéro planifiée bien longtemps à 
l’avance peut se faire, et se fera pro‐
bablement, en différentes étapes. 
Actuellement, les États‐Unis, avec le 
FMI, semblent planifier un système 
de réserve à devises multiples pour 
succéder au système basé sur le dol‐
lar. Ce système inclura toujours et 

sera centré sur le dollar, mais il com‐
portera un noyau d’autres devises 
importantes. Le OMFIF a publié une 
étude intéressante, l’an dernier. Ils 
ont indiqué : 
« Ceci marque la naissance d’un systè‐
me de réserve comprenant plusieurs 
devises et d’une nouvelle ère de mon‐
naie internationale. Lors des 150 der‐
nières années, le monde n’a connu 
que deux monnaies de réserve, avec 
la livre sterling jusqu’à la première 
Guerre mondiale, et ensuite le dollar 
prenant la place de devise de référen‐
ce lors des 100 dernières années. La 
livre sterling est en déclin relatif 
depuis la seconde Guerre mondiale. 
La naissance de l’euro en 1999 a fait 
monter la devise unique européenne 
au deuxième rang des monnaies de 
réserve, mais il a été officiellement 
admis que le dollar et l’euro partagent 
leurs rôles avec de plus petites 
devises. Le renminbi pourrait devenir 

la monnaie de réserve dans le futur. 
Mais nous sommes à plusieurs années 
de l’obtention de ce statut, surtout 
parce qu’il n’est pas entièrement 
convertible. » 
 

QUELQUES « INSIDERS » 
AMÉRICAINS VOUDRAIENT 
UN RETOUR À L’OR, N’EST-
CE PAS ? 
Dans une lettre ouverte au Financial 
Times en 2010, intitulée Bring Back 
the Gold Standard, le très connecté 
ancien président de la Banque mon‐
diale, Robert Zoellick, a fait remar‐
quer qu’il voulait se servir de l’or 
comme point de référence, afin de 
réformer le système financier actuel 
qui s’écroule. M. Zoellick a expliqué 
qu’un nouveau standard or pourrait 
aider à reconstruire l’économie mon‐
diale, en ces temps de sérieuses ten‐
sions avec les devises et les politiques 
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«FAISONS TABLE RASE DE TOUT CE QUI 
n La guerre en Ukraine a ouvert la boîte de Pandore. Tous les 

secrets, tenus jusque-là soigneusement sous le boisseau, ont été 
mis sur la place publique. Plus personne aujourd’hui ne pense que la 
guerre en cours est une guerre Russie-Ukraine, mais tous sont 
convaincus qu’il s’agit d’une guerre Etats Unis-Russie, l’Ukraine n’étant 
qu’un espace des hostilités. La mobilisation de l’Europe occidentale 
derrière les Etats-Unis est une survivance des blocs Est-Ouest issus de 
la guerre froide. Donc, comme vous pouvez le constater, on n’est pas 
totalement sortis des schémas politiques et militaires traditionnels, 
post-Seconde Guerre mondiale.
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endre si longtemps. 
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iveau ont indiqué 
ait augmenter ses 

moins 6,000 tonnes 
e », en anticipation 

phase du système 

financier mondial. Un récent rapport 
de Bloomberg suggère que la Banque 
populaire de Chine et des investis‐
seurs privés ont accumulé plus de 
4,000 tonnes depuis 2008. Les Chi‐
nois ont peur que les États‐Unis sur‐
prennent le monde avec une ré‐éva‐
luation de l’or. Wikileaks a diffusé une 
conversation de l’ambassade améri‐
caine à Beijing, en 2010. Le message, 
qui était envoyé à Washington, citait 
un article chinois au sujet des consé‐
quences d’une dévaluation du dollar, 
telle qu’elle apparaissait dans le 
Shanghai’s Business News : 
« Si nous utilisons toutes nos réserves 
de devises étrangères pour acheter 
des bons du Trésor U.S. et que, un 
jour, la Réserve fédérale américaine 
annonce soudainement que le vieux 
billet de dix dollars ne vaut plus qu’un 
nouveau dollar, et que ce nouveau 
dollar est adossé à l’or, nous serons 
alors en fâcheuse posture. » 
 

POUVEZ-VOUS EXPLIQUER 
L’AMOUR POUR L’OR 
QU’ONT LES CHINOIS ? 
Ils savent, grâce à leur propre histoi‐
re, que l’or a toujours été utilisé pour 
rebâtir la confiance au moment où un 
système de monnaie fiduciaire arrive 
à la fin. Comme vous le savez peut‐
être, le journal académique principal 
du Comité central du parti communis‐
te chinois a publié un article en 2012 
qui nous éclaire sur la stratégie 
monétaire, ou devrions‐nous dire de 
l’or, des Chinois. L’article (traduit 
exclusivement par In Gold We Trust) 
a été écrit par Sun Zhaoxue, président 
de la China National Gold Corporation 
(CNG) et aussi de la China Gold Asso‐
ciation (CGA). Sun a déclaré : 
« Augmenter nos réserves d’or 
devrait constituer le pilier central de 
la stratégie de développement de 
notre pays. L’État devra élever l’or à 
un niveau stratégique égal au pétrole 
et à l’énergie. Nous devrions accumu‐
ler le plus de réserves d’or possible le 
plus rapidement possible. La deman‐
de des investisseurs privés est une 
composante importante du système 
chinois de réserves d’or; nous 
devrions encourager les individus à 
investir dans l’or. » 
Selon mes recherches, les Chinois en 
sont à la phase finale pour faire grim‐
per leurs réserves d’or à 6,000 
tonnes. Ils veulent augmenter ces 
réserves à 10,000 tonnes d’ici 2020. 
Le ratio or/PIB de la Chine sera alors 
à égalité avec celui des États‐Unis et 
de l’Europe. Cela ouvrirait la porte à 
un système financier adossé à l’or 
auquel participeraient les États‐Unis, 
l’Union européenne et la Chine, un 
peu comme le plan de DTS du FMI. 
Une telle remise à zéro pourrait aussi 
inclure la Russie, vu qu’elle a accumu‐
lé plus de 1,000 tonnes d’or, la majo‐
rité depuis le début de la crise du cré‐
dit de 2008. 
 

EST-CE QUE LA CHINE (ET 
LE JAPON) ONT LES MÊMES 
PROBLÈMES DE DETTE QUE 
LES PAYS OCCIDENTAUX ? 
Selon John Mauldin, l’auteur de The 
End Game et de Code Red, la Chine est 
« encore plus dépendante à l’impres‐
sion monétaire que les États‐Unis ou 
le Japon ». En dépit de réserves finan‐
cières de près de $4,000 milliards, la 
Chine a été confrontée à sa propre 

crise de la dette, après que les actifs 
du système bancaire chinois aient 
augmenté de $14,000 milliards, entre 
2008 et 2013. Les vieux leaders com‐
munistes se souviendront comment 
ils réussirent à s’accaparer le pouvoir 
à cause des problèmes du système 
monétaire entre 1937 et 1949. Leur 
but principal est d’éviter les troubles 
sociaux comme ceux que la Chine a 
connu durant une période d’hyperin‐
flation, après la seconde Guerre mon‐
diale. 
 

QUE SAVENT LES CHINOIS 
DE LA GUERRE DE L’OR ? 
Sun Zhaoxue a expliqué en 2012 :                 
« Après la désintégration du système 
de Bretton Woods dans les années 
1970, le standard or, qui avait été uti‐
lisé durant un siècle, s’est effondré. 
Sous l’influence de l’hégémonie du 
dollar US, l’effet stabilisateur de l’or 
fut largement remis en cause, et la 
discussion autour du thème « l’or ne 
sert à rien » commença à s’étendre à 
travers le globe. Plusieurs personnes 
commencèrent à penser que l’or ne 
représentait plus la base monétaire, 
que d’entreposer de l’or ne ferait 
qu’augmenter le coût des réserves. 
Alors, certaines banques centrales 
commencèrent à vendre leurs 
réserves d’or, et les prix de l’or ont 
continué à dégringoler. Maintenant, il 
y a de plus en plus de gens qui recon‐
naissent que l’histoire « l’or ne sert à 
rien » contient trop de mensonges. 
L’or souffre maintenant d’un « écran 
de fumée », créé par les États‐Unis, 
qui stockent 74% des réserves offi‐
cielles d’or, pour affaiblir les autres 
devises et maintenir l’hégémonie du 
dollar US. » 
 

IL A EXPLIQUÉ ENSUITE 
COMMENT LES ÉTATS-UNIS 
DÉVALUAIENT LEUR 
MONNAIE, AFIN DE SE 
DÉBARRASSER D’UNE 
DETTE EXCESSIVE : 
« La montée du dollar U.S. et de la 

livre sterling, et, plus tard, de l’euro, 
en tant que monnaie globale, ou 
régionale, a été supportée par leurs 
énormes réserves d’or. Ce qui est 
extraordinaire, c’est que, dans cet épi‐
sode de crise financière internationa‐
le, même si les États‐Unis ont un 
énorme déficit budgétaire, ils n’ont 
pas vendu leurs réserves d’or pour 
réduire la dette. Ils se sont tournés 
vers la planche à billets, augmentant 
massivement la quantité de dollars 
US, appauvrissant ainsi rapidement 
les pays et régions qui ont des 
réserves étrangères en dollars US, 
tout en réduisant automatiquement 
leur propre dette. En opposition à la 
dépréciation marquée du dollar US, le 
prix international de l’or a continué à 
grimper, jusqu’à atteindre  $1,900 
l’once en 2011. Le rôle de préserva‐
tion de richesse joué par l’or contras‐
te vivement avec la dévaluation des 
actifs basés sur le crédit. Naturelle‐
ment, plus le dollar est dévalué, plus 
le prix de l’or grimpe, et plus devient 
évident le rôle des réserves d’or 
comme assurance. » Des preuves sup‐
plémentaires de la connaissance des 
Chinois de la suppression des prix de 
l’or peuvent se trouver dans un mes‐
sage de l’ambassade américaine à 
Beijing diffusé par Wikileaks à propos 
d’un rapport d’un journal chinois : 
« Les États‐Unis et l’Europe ont tou‐
jours agi pour ralentir la montée du 
prix de l’or. Leur intention est d’affai‐
blir le rôle de l’or comme monnaie de 
réserve internationale. Ils ne veulent 
pas voir les autres pays se tourner 
vers des réserves d’or plutôt que des 
dollars US ou d’euros. Donc, la sup‐
pression du prix de l’or est très béné‐
fique pour les États‐Unis, qui veulent 
maintenir le rôle du dollar US en tant 
que réserve monétaire internationa‐
le. L’augmentation des réserves d’or 
de la Chine servira ainsi de modèle 
que suivront les autres pays avec 
leurs propres réserves d’or. De 
grandes réserves d’or aident aussi à 
promouvoir l’internationalisation du 
renminbi. » L’immeuble des bureaux 
de JP Morgan, avec ses plus grandes 

coffres privées, situé au Chase Man‐
hattan Plaza, face au bâtiment de la 
Réserve fédérale de New York, a été 
vendu récemment aux Chinois. Cela 
indique que les États‐Unis et la Chine 
semblent travailler ensemble pour 
une remise à zéro globale des devises, 
où les États‐Unis, l’Europe et la Chine 
supporteraient les DTS avec leurs 
réserves d’or, afin de remplacer le 
dollar. Synopsis de The Big Reset : 
Cinq ans après le quasi‐effondrement 
du système financier mondial, nous 
devons conclure que les banquiers 
centraux et les politiciens n’ont fait 
qu’ « acheter du temps », en essayant 
de résoudre une crise de crédit en 
créant encore plus « naturabuy_the 
big reset » la grande remise a zéro de 
dette. Comme résultat, les bilans des 
banques centrales ont gonflé de 
$10,000 milliards. Avec cette mon‐
naie nouvellement créée, les banques 
centrales ont acheté des bons du tré‐
sor, ce qui a fait s’effondrer les taux 
d’intérêt à long terme et les rende‐
ments sur les obligations. Mais de « 
stocker» la dette dans les banques 
nationales n’est pas une solution 
durable. L’idée que nous puissions 
nous sortir de la dette par la croissan‐
ce est quelque peu naïve. Dans un 
récent document de travail du FMI, 
intitulé Financial and Sovereign Debt 
Crises : Some Lessons Learned and 
Those Forgotten (Les crises finan‐
cières et de dette souveraine : les 
leçons apprises et les leçons 
oubliées), les économistes Reinhart et 
Rogoff soulignent ce « problème de 
déni ». Selon eux, la croissance écono‐
mique future « ne sera pas suffisante 
pour atténuer la gigantesque magni‐
tude des dettes publiques et privées. 
Rogoff et Reinhart concluent que la 
taille des problèmes de dette suggère 
que des restructurations de dette 
seront nécessaires « bien au‐delà de 
tout ce qui a été discuté publique‐
ment jusqu’ici. » La dernière étape de 
la crise financière mondiale devra 
engendrer une restructuration de la 
dette à une très grande échelle.  

I.M./avec Scribd

EST ET REFAISONS CE QUI DOIT ÊTRE !»

La boîte de Pandore.
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MIGRANTS/MÉDITERRANÉE  

La Tunisie refuse d’être 
«le factotum» des Occidentaux   

 
Le Président tunisien a reçu les ministres de l'Intérieur allemand et français au Palais de Carthage, 
selon un communiqué de la Présidence tunisienne. 

L
e président tunisien Kais 
Saied a déclaré, lundi, que 
son pays "ne sera pas le 

gardien des frontières de 
quelque pays que ce soit, ni 
n'acceptera de voir s'installer 
des migrants sur son sol". 
C'est ce qui ressort de sa ren‐
contre avec la ministre alle‐
mande de l'Intérieur, Nancy 
Faeser, et son homologue 
français, Gérald Darmanin, au 
palais présidentiel de Cartha‐

ge, près de la capitale, Tunis, 
selon un communiqué de la 
présidence tunisienne. 
Saïed a déclaré que "la Tuni‐
sie ne sera jamais le gardien 
des frontières d'un autre pays 
(qu'il n'a pas cité) et n'accep‐
tera pas de voir s'installer des 
migrants sur son sol". 
Il a réitéré sa position sur "la 
nécessité d'adopter une nou‐
velle approche du phénomè‐
ne de la migration irrégulière, 

basée sur l'élimination des 
causes et non sur le traite‐
ment des résultats". 
Le président tunisien a égale‐
ment appelé à des "efforts 
unifiés pour mettre fin à ce 
phénomène contre nature et 
inhumain". 
Samedi dernier, Saïed a 
déclaré que "la solution à la 
question du flux de migrants 
irréguliers ne se fera pas aux 
dépens de la Tunisie", souli‐

gnant que "son pays ne jouera 
pas le rôle de gardien pour 
des pays tiers (sans les nom‐
mer)". 
Les ministres de l'intérieur 
français et allemand sont 
arrivés en Tunisie, dimanche 
soir, pour une visite officielle 
de deux jours, afin de tenir 
des réunions avec des res‐
ponsables tunisiens sur des 
questions liées à la probléma‐
tique de la migration irrégu‐
lière. 
Cette visite intervient une 
semaine après la visite en 
Tunisie de la présidente de la 
Commission européenne, 
Ursula von der Leyen, de la 
Première ministre italienne, 
Georgia Meloni, et du Premier 
ministre néerlandais, Mark 
Rutte, qui ont rencontré le 
président Saïed. 
À l'issue de cette rencontre, la 
Tunisie et l'Union européen‐
ne ont annoncé, dans un com‐
muniqué commun, qu'elles 
avaient convenu de travailler 
sur un "programme de parte‐
nariat élargi", qui doit être 
approuvé dans le cadre d'un 
protocole d'accord commun 
avant la fin du mois de juin. 
Le programme de partenariat 
comprend "le renforcement 
des relations économiques et 
commerciales, l'établisse‐
ment d'un partenariat dans le 
domaine de l'énergie durable 
et compétitive, la migration 
et le rapprochement entre les 
peuples". 
La Tunisie a récemment 
connu une augmentation 
remarquable du rythme des 
migrations irrégulières vers 
l'Europe, en particulier vers 
les côtes italiennes, en raison 
des répercussions des crises 
économiques et politiques 
dans le pays et dans un cer‐
tain nombre de pays de la 
région 

M.Dj.

KREMLIN :  

Les idées africaines pour la paix en Ukraine proposent 
des pistes susceptibles d'être concrétisées 

L'Organisation des Nations unies pour l'ali‐
mentation et l'agriculture (FAO) a besoin de 
95,4 millions de dollars pour répondre à 
l'insécurité alimentaire aiguë suscitée par la 
crise en cours au Soudan. "La crise actuelle 

au Soudan a aggravé une situation d'insécu‐
rité alimentaire déjà désastreuse, la faim 
devant augmenter considérablement dans 
tout le pays alors qu'il se dirige vers la pério‐
de de soudure de juin à septembre", a relevé 

la FAO, lundi, dans une note aux médias. Et 
de préciser qu'elle "a un besoin urgent de 
95,4 millions de dollars pour atteindre 15 
millions de personnes avec de multiples 
interventions vitales, notamment en fournis‐
sant aux agriculteurs des semences et du 
matériel agricole et en protégeant et recons‐
tituant les troupeaux de bétail des pasteurs". 
"Le plan immédiat de la FAO est d'aider plus 
d'un million d'agriculteurs vulnérables et 
leurs familles (soit cinq millions de per‐
sonnes au total), d'ici fin juillet, avec des 
semences de céréales (sorgho, millet) et des 
semences de gombo à planter de juin à juillet 
2023 dans les 14 États du pays. En outre, de 
juillet à la fin de l'année, la FAO vise à cibler 
1,3 million d'éleveurs avec des services de 
l'élevage et des intrants pour renforcer la 
sécurité alimentaire et la nutrition de 6,5 
millions de personnes", annonce encore l'or‐
ganisation onusienne.  
"La crise actuelle frappe à un moment cri‐
tique pour les millions de personnes qui 
dépendent de (...) l'agriculture", a déclaré 
Rein Paulsen, Directeur du Bureau des 
urgences et de la résilience de la FAO. Le Sou‐
dan est en proie à des combats entre l'armée 
régulière et les Forces de soutien rapide 
(FSR) depuis le mois d'avril. Près de 1 000 
civils ont été tués et des milliers d'autres 
blessés dans ces violences, selon le Syndicat 
soudanais des médecins.   

In Fao 

SOUDAN :  

LA FAO A BESOIN 
DE 95,4 MILLIONS 
DE DOLLARS 
 
L'Organisation des Nations unies pour 
l'alimentation et l'agriculture (FAO) a 
besoin de 95,4 millions de dollars pour 
répondre à l'insécurité alimentaire aiguë 
suscitée par la crise en cours au Soudan. 
"La crise actuelle au Soudan a aggravé 
une situation d'insécurité alimentaire 
déjà désastreuse, la faim devant aug‐
menter considérablement dans tout le 
pays alors qu'il se dirige vers la période 
de soudure de juin à septembre", a rele‐
vé la FAO, lundi, dans une note aux 
médias. Et de préciser qu'elle "a un 
besoin urgent de 95,4 millions de dollars 
pour atteindre 15 millions de personnes 
avec de multiples interventions vitales, 
notamment en fournissant aux agricul‐
teurs des semences et du matériel agri‐
cole et en protégeant et reconstituant les 
troupeaux de bétail des pasteurs". "Le 
plan immédiat de la FAO est d'aider plus 
d'un million d'agriculteurs vulnérables 
et leurs familles (soit cinq millions de 
personnes au total), d'ici fin juillet, avec 
des semences de céréales (sorgho, 
millet) et des semences de gombo à plan‐
ter de juin à juillet 2023 dans les 14 États 
du pays. En outre, de juillet à la fin de 
l'année, la FAO vise à cibler 1,3 million 
d'éleveurs avec des services de l'élevage 
et des intrants pour renforcer la sécurité 
alimentaire et la nutrition de 6,5 millions 
de personnes", annonce encore l'organi‐
sation onusienne. "La crise actuelle frap‐
pe à un moment critique pour les mil‐
lions de personnes qui dépendent de (...) 
l'agriculture", a déclaré Rein Paulsen, 
Directeur du Bureau des urgences et de 
la résilience de la FAO. Le Soudan est en 
proie à des combats entre l'armée régu‐
lière et les Forces de soutien rapide 
(FSR) depuis le mois d'avril. Près de 1 
000 civils ont été tués et des milliers 
d'autres blessés dans ces violences, 
selon le Syndicat soudanais des méde‐
cins. 

In Fao



ÉCONOMIE

L’
entame hier de la compéti‐
tion donnera un aperçu sur 
la qualité de la formation 
algérienne. En effet, l'équi‐
pe nationale de football des 
moins de 23 ans (U23) va 
aborder  le tournoi des Jeux 

sportifs arabes Algérie‐2023 avec l'inten‐
tion de "jouer ses chances à fond", a indi‐
qué à l'APS le Directeur technique national 
(DTN) de la Fédération algérienne de 
Football (FAF) Mustapha Biskri."On jouera 
nos chances à fond dans ce tournoi. L'Algé‐
rie a hérité d'un groupe (A) assez équili‐
bré, et le plus important est de réussir nos 
débuts dans cette compétition", a‐t‐il affir‐
mé. Logée dans le groupe A, l'Algérie enta‐
mera le tournoi dimanche face à Oman au 
stade du 19‐Mai‐1956 d'Annaba (21h00). 
Le match d'ouverture opposera un peu 
plus tôt dans la journée le Liban au Soudan 
(17h30), les deux autres pensionnaires du 
groupe A.  
La DTN a chargé le Chef de département 
de Développement et Elite au sein de cette 
structure, Rachid Aït Mohamed, pour diri‐
ger les U23 durant cette manifestation 
sportive.  
Il sera assisté dans sa tâche par Badreddi‐
ne Dahmane, directeur technique régional 
d'Alger (DTR) et Abdessemad Nasser, 
directeur régional d’Annaba comme pré‐
parateur physique, alors que Branci Bou‐
khalfa de l'Académie de football de Sidi 
Bel Abbès sera l’entraîneur des gardiens 
de but."Aït Mohamed est avant tout un 
entraîneur, la DTN a jeté son dévolu sur 
ses services pour diriger la sélection U23 
durant ce tournoi, on ne pouvait pas enga‐
ger un nouveau sélectionneur juste pour 
cette échéance", a expliqué Biskri.  
A cinq journées de la fin du championnat 
de Ligue 1 Mobilis, fixée au 15 juillet, le 
staff technique ''temporaire'' des U23 a 
été obligé de revoir la liste des joueurs 
convoqués pour les Jeux sportifs arabes, 
en raison de la montée au créneau de cer‐
tains clubs qui ont refusé de libérer leurs 
joueurs pour ce rendez‐vous.  
Biskri a tenu à expliquer cette situation: 
"dans un premier temps, l'Union arabe de 
football Association (UAFA) nous a signifié 
que ce tournoi va se jouer avec les U17, 
avant que les chose ne changent en déci‐
dant d'engager les U20, à ce moment‐là 
nous étions prêts à faire participer la 
sélection U17 pour lui permettre d'acqué‐
rir plus d'expérience. Mais grande fut 
notre surprise il y a trois semaines, de 
recevoir un courrier de l'instance arabe 

nous demandant de faire jouer les U23.  
La liste de joueurs présélectionnés dévoi‐
lée auparavant a été établi sur la base 
d'une fin de championnat le 4 juillet, mais 
avec la modification du calendrier, notre 
programme a été complètement cham‐
boulé.  
"Et d'enchaîner: "Les clubs sont dans leur 
droit de retenir leurs joueurs, surtout ceux 
qui jouent pour le maintien. Nous avons 
alors trouvé la solution d'apporter des 
changements à cette liste en faisant appel 
à des joueurs moins connus mais qui ont 
du potentiel, histoire de ne pas pénaliser 
les clubs et pour pouvoir aussi terminer 
l'exercice le 15 juillet.  
"L'équipe nationale des U23 avait échoué à 
se qualifier pour la Coupe d'Afrique des 
nations CAN‐2023, qualificative aux Jeux 
olympiques JO‐2024 de Paris, en se faisant 
éliminer au 3e et dernier tour qualificatif 
en mars dernier par le Ghana (aller à 
Annaba: 1‐1, retour à Kumasi: 0‐1).  
Huit sélections scindées en deux groupes 
de quatre prendront part au tournoi de 
football des Jeux sportifs arabes prévu du 
2 au 14 juillet.  
Trois stades ont été retenus pour abriter 
le tournoi: Chahid Hamlaoui de Constanti‐
ne, celui du 19 mai 1956 et Chabou d'An‐
naba.  
La poule B comprend l'Arabie saoudite, la 
Syrie, la Palestine et la Mauritanie. Les 
deux premiers de chaque poule se quali‐
fient aux demi‐finales. 
  
LA LISTE DES 23 JOUEURS 
ALGÉRIENS 
 La liste des 23 joueurs algériens retenus 
pour le tournoi de football des Jeux spor‐
tifs arabes prévu du 2 au 15 juillet 2023 à 
Constantine et Annaba: 
Gardiens de but: Abed Sofiane (CS 
Constantine), Maachou Redouane (CR 
Belouizdad), Boualem Hamza (USM Alger) 
Défenseurs: Reguieg Mohamed Imad (MC 
Oran), Menezla Abdelkader (MC Alger), 
Hamra Abderrahim (ASO Chlef), Bounacer 
Abdessamed (USM Alger), Nechat Djabri 
Fares (JS Kabylie), Zeghad Yacine (NC 
Magra), Zendaoui Mohamed (Paradou AC) 
Milieux de terrain: Slimani Mehdi (MC 
Alger), Benzid Nacer Marouane (MC El 
Bayadh), Kerroum Mohamed (Paradou 
AC), Zermane Islam (CS Constantine), Ben‐
haoua Oussama (MC Alger), Ait El Hadj 
Mohamed (USM Alger),  Chekal Affari 
Hadji (CS Constantine), Bouras Akram (CR 
Belouizdad). Attaquants: Djenidi Moha‐
med (USM Alger), Nait Salem Massinissa 

(JS Kabylie), Aouissi Youcef (ES Setif), 
Temime Mounder (CS Constantine), Sryer 
Boualem (ASO Chlef). 
  
PROGRAMME DU TOURNOI DE 
FOOTBALL 
‐ 1ère journée (Dimanche 2 juillet 2023): 
Groupe A: 
A Annaba (19‐Mai‐1956)  : Liban ‐ Soudan    
17h30 
A Annaba (19‐Mai‐1956) : Algérie ‐ Oman     
21h00 
Groupe B: 
A Constantine: Arabie saoudite ‐ Syrie          
17h30 
A Constantine: Palestine ‐ Mauritanie            
21h30 
 Repos (3 et 4 juillet) 
‐ 2e journée (mercredi 5 juillet 2023): 
 
GROUPE A: 
A Annaba (19‐Mai‐1956) : Oman ‐ Liban         
17h30 
A Annaba (19‐Mai 1956) : Soudan ‐ Algé‐
rie 21h00 
Groupe B: 
A Constantine : Syrie ‐ Palestine     17h30 
A Constantine : Mauritanie ‐ Arabie saou‐
dite    21h00 
  
REPOS (6 ET 7 JUILLET) 
‐ 3e et dernière journée (Samedi 8 juillet 
2023): 
Groupe A: 
A Annaba (Chabou) : Soudan ‐ Oman           
21h00 
A Annaba (19‐Mai‐1956): Algérie ‐ Liban       
21h00 
Groupe B: 
A Constantine : Arabie saoudite ‐ Palestine     
17h30 
A Annaba (19‐Mai‐1956): Mauritanie ‐ 
Syrie   17h30 
 
REPOS (9 ET 10 JUILLET) 
‐Demi‐finales (Mardi 11 juillet 2023): 
A Annaba (Chabou): 1er Gr.A ‐ 2e Gr.B        
17h30 
A Annaba (Chabou): 1er  Gr.B ‐ 2e Gr. A      
21h00 
  
REPOS (12 ET 13 JUILLET) 
‐ Match de classement (Vendredi 14 juillet 
2023): 
A Annaba (19‐Mai‐1956): perdant demi‐
finale 1 ‐ perdant demi‐finale 2    17h30 
 ‐ Finale (Vendredi 14 juillet 2023): 
A Annaba (19‐Mai‐1956): vainqueur demi‐
finale 1 ‐ vainqueur demi‐finale 2  21h00. 
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JEUX SPORTIFS ARABES 2023   
DES DÉLÉGATIONS DE 
PALESTINE, SYRIE, 
EMIRATS ARABES UNIES 
ET JORDANIE EN ALGÉRIE 
Syrie, Emirats arabes unis et de la 
Jordanie sont arrivées, samedi soir 
à Oran, pour participer à la 15e 
édition des Jeux sportifs arabes 
organisés en Algérie, du 5 au 15 
juillet, dont la capitale de l'ouest 
du pays accueille une partie des 
compétitions.Les délégations de 
ces pays, composées d'athlètes et 
de staffs techniques, ont reçu un 
accueil chaleureux à l'aéroport 
international "Ahmed Ben Bella" 
d'Oran, en présence des respon‐
sables locaux.Un membre de la 
délégation palestinienne partici‐
pant aux jeux sportifs arabes, 
Mohammed Aslimane Douider, a 
exprimé à la presse : "la joie des 
membres de la délégation palesti‐
nienne d'être en Algérie et leur 
ambition de réaliser un exploit 
sportif important dans cette mani‐
festation, au service de la cause 
palestinienne et en l'honneur du 
peuple palestinien luttant pour la 
liberté et l'indépendance".Pour sa 
part, Moatez Mohammed Soussi, 
accompagnateur de la délégation 
sportive syrienne, a également fait 
part de sa joie et celle des 
membres de la délégation syrien‐
ne de l’accueil chaleureux et de 
l’organisation à l’aéroport interna‐
tional Ahmed Ben Bella d’Oran, 
réaffirmant la volonté des 
membres de la délégation de son 
pays, surtout dans les sports de 
natation, gymnastique et athlétis‐
me de réaliser "une bonne perfor‐
mance, reflétant leur préparation 
à cette manifestation sportive 
importante et une représentation 
digne de leur pays". 

R.S. 
 
ATHLÉTISME 
LA SÉLECTION ALGÉRIENNE   
À ORAN 
 La sélection algérienne d'athlétis‐
me a rallié, samedi, Oran en prévi‐
sion de sa participation aux Jeux 
sportifs arabes qu'abritent cinq 
villes algériennes du 5 au 15 juillet 
en cours, a‐t‐on appris des organi‐
sateurs. Les membres de cette 
délégation, composée, entre 
autres, de 95 athlètes, ont rejoint 
directement leur lieu de résidence 
au niveau du village des Jeux spor‐
tifs arabes, celui‐là même qui avait 
accueilli les sportifs lors de la pré‐
cédente édition des Jeux méditer‐
ranéens tenus à Oran, lors de l’été 
2022, a indiqué à l’APS le Prési‐
dent de la Ligue oranaise d’athlé‐
tisme et membre du comité d’or‐
ganisation du pôle d’Oran, Brahim 
Ammour. Cet ancien international 
en athlétisme a, en outre, affiché 
son optimisme quant aux capaci‐
tés des sportifs algériens de s'ad‐
juger la part de lion en matière 
des médailles, "au regard de la 
belle forme qu’ils ont affichée lors 
des dernières compétitions inter‐
nationales", a‐t‐il dit, tablant 
notamment sur les spécialistes 
dans les courses de demi‐fond. Par 
ailleurs, le même responsable a 
assuré que le stade Miloud Hadefi, 
théâtre des épreuves d’athlétisme, 
est "fin prêt" pour accueillir la 
compétition, "comme vérifié lors 
du meeting national d’athlétisme 
organisé au même site, la semaine 
passée", a‐t‐il encore précisé.  

R.S.

JEUX ARABES 2023 

 Avec l’objectif 
d’y faire bonne 

figure  
 

La sélection algérienne U23 sera 
amoindrie en raison du refus des clubs 

de se séparer de joueurs importants 
sélectionnés en équipe nationale.  
Ce sont donc des joueurs moins 

brillants mais à fort potentiel, selon le  
DTN de la FAF, Mustapha Biskri,  
qui tenteront de hisser le maillot 
national le plus haut posssible.
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L'accès à d'autres réalités, 
d'autres manières de vivre, 
d'autres sensibilités de la part 
des élèves à travers textes et 
activités peut porter à croire 
que les bénéfices culturels de 
l'enseignement bilingue vont de 
soi. Mais peut‐on laisser l'ap‐
prentissage de la culture au 
hasard des occasions qui se pré‐
senteront? Il convient de ne pas 
oublier que les élèves doivent 
connaître le domaine de réfé‐
rences auquel renvoient inévi‐
tablement les messages ou les 
écrits auxquels ils sont exposés 
et qui va conférer du sens à ce 
qu'ils entendent ou ils lisent. 
L'enseignant doit, par consé‐
quent, déterminer non seule‐
ment comment enseigner la cul‐
ture mais aussi, et avant cela, 
quel est exactement le type de 
culture qu'il va enseigner. 
Le mot culture a une pluralité 
de définitions, mais nous 
retiendrons ces deux significa‐
tions: 
La culture entendue au sens 
courant, comme connaissance 
des œuvres de l'esprit ‐ peintu‐
re, sculpture, littérature, 
musique ‐ . 
La culture dans le sens anthro‐
pologique, entendue comme 
"ensemble de pratiques com‐
munes, de manières de voir, de 
penser et de faire qui contri‐
buent à définir les apparte‐
nances des individus " (Porcher, 
1995) L'enseignement de cha‐
cun de ces types de culture 
entraînera des pratiques péda‐
gogiques différentes qui feront 
l'objet de réflexions différentes. 
 
ENSEIGNEMENT DE LA 
LANGUE ÉTRANGÈRE ET 
CULTURE 
L'enseignement de la culture au 
sens 2  dépend de la didactique 
des langues et des cultures. Les 
acceptions communément 
admises de la notion ou l'idée 
de culture, dans ce domaine, 
sont les genres de vie, les 

moeurs, les valeurs, les caracté‐
ristiques de l'organisation des 
sociétés. Et c'est dans ce sens 
qu'une nouvelle approche de 
l'enseignement de la culture 
française procède de l'intercul‐
turalité. 
 
ENSEIGNEMENT DES 
DISCIPLINES ET CULTURE 
Dans l'enseignement de la cul‐
ture au sens 1, la démarche 
relève de la didactique des dis‐
ciplines. Les pratiques pédago‐
giques à mobiliser et les 
concepts qui les constituent ne 
sont pas les mêmes que pour 
l'enseignement de la culture au 
sens anthropologique. En effet, 
les formes d’enseignement, 
pour une même discipline, dans 
deux langues différentes, peu‐
vent considérablement varier 
selon les cultures et les tradi‐
tions éducatives. Dans le cas 
d'une tradition éducative, le 

cours magistral peut dominer 
alors qu'une diversité de pra‐
tiques s'imposent dans l'autre. 
Chaque langue varie ou façonne 
un peu, à sa manière, à diffé‐
rents niveaux, la représentation 
des connaissances qui s’expri‐
ment, se construisent ou se tra‐
duisent par son intermédiaire. 
Si l'enseignement de la culture 
au sens anthropologique, mais 
aussi dans son sens courant, 
concerne les matières spéci‐
fiques en premier lieu, la 
Langue et Littérature fran‐
çaises, mais aussi l'Histoire 
d'Espagne et de France, il pour‐
ra être abordé également à tra‐
vers d'autres disciplines. La 
définition même du terme cul‐
ture est assez explicite dans ce 
sens: "ensemble de pratiques 
communes, de manières de 
voir, de penser et de faire"; les 
méthodologies disciplinaires, 
les pratiques scolaires utilisées 

pour l'enseignement/ appren‐
tissage des disciplines sont, en 
effet, des pratiques comunes, 
imprégnées de culture. 
Interculturalité Le Cadre euro‐
péen commun de référence 
pour les langues ‐ CECRL‐ sou‐
ligne l'importance d'une prise 
de conscience de la dimension 
interculturelle " et du "savoir 
être" comme un facteur de la 
compétence de communication. 
La notion d’interculturalité ren‐
voie davantage à une méthodo‐
logie, à des principes d’action, 
qu’à une théorie abstraite. L’ap‐
proche interculturelle se réalise 
à la fois par l’adoption d’une 
certaine façon de voir et de 
vivre les choses et par l'applica‐
tion de principes dans la pra‐
tique pédagogique. Elle cherche 
à faciliter la compréhension de 
l'autre d'un point de vue lin‐
guistique. En effet les mérites 
de cette approche dépassent les 

aspects strictement linguis‐
tiques: elle permet à l'appre‐
nant de développer certains 
aspects importants comme une 
ouverture au monde, une 
approche moins superficielle de 
l'autre; elle forme dans la tolé‐
rance et le respect pour les 
autres cultures. Finalement, elle 
permet à l'élève de mieux inves‐
tir son identité culturelle 
propre par l'effet de la compa‐
raison entre deux faits ou deux 
usages dans les deux cultures 
(Leylavergne et Parra). 
 
AFIN DE RÉUSSIR 
L'APPROCHE 
INTERCULTURELLE, 
QUELQUES PISTES SONT 
PROPOSÉES : 
‐Intégration de l'activité inter‐
culturelle chaque fois que pos‐
sible. ‐Intégration de la pers‐
pective interculturelle dans 
d'autres activités pédagogiques 
comme le travail sur le lexique, 
la grammaire, la prononcia‐
tion... 
‐Utilisation de documents 
authentiques ou "pédagogisés" 
(transformés en vue d'une 
exploitation pédagogique) 
récents, d'actualité, bien pré‐
sentés, correspondant à des 
objectifs précis. 
‐Activités courtes, dynamiques, 
attractives pour des apprenants 
qui se lassent souvent vite. 
‐Travail dans le sens inductif ‐ 
déductif et non dans le sens 
inverse. "C'est l'apprenant qui 
doit arriver à la «règle » et non 
l'inverse". 
‐Autonomie progressive des 
élèves dans leurs pratiques 
interculturelles. L'approche 
interculturelle est d'abord faite 
dans la classe de langue ‐ c'est‐
à‐dire induite par le professeur‐ 
puis, peu à peu, assumée par 
l'apprenant lui‐même de 
manière à construire sa propre 
connaissance de la culture de la 
langue cible, selon ses besoins. 

M.Dj.

C'est dans le contexte des approches communicatives que la notion de langue-culture trouve sa justification : il faut être compétent 
linguistiquement dans les situations à vivre, tout en comprenant les nuances des valeurs pragmatiques des énoncés et en ayant 
conscience de la variation. Cela revient à dire que la compétence linguistique intègre la connaissance de l'emploi des éléments du 
langage, la compréhension des présuppositions, des sous-entendus, des implications d'un énoncé et des conventions du discours.

LANGUE ET CULTURE 

Ce que l’Algérie aura à gagner en diversifiant 
les langues à l’école

PRÉSERVATION DU PATRIMOINE NATIONAL  

Revoir la politique culturelle  

Lors de la cérémonie du lancement du 
Mois du patrimoine organisée récem‐
ment, au palais de la Culture Moufdi‐ 
Zakaria, la ministre de la Culture et des 
Arts, Soraya Mouloudji, a déclaré qu’il 
est impératif de revoir la politique de 
préservation du patrimoine.  
C’était impératif de le faire au regard de 
la situation lamentable où se trouve 
actuellement ce  riche patrimoine. Qu’il 
soit matériel, naturel ou immatériel, ce 
patrimoine, témoin de notre histoire 
millénaire et miroir de notre identité,  
n’est pas entouré des soins qu’il mérite. 
Dans pratiquement chaque parcelle du 
pays, des vestiges et des sites chargés 
d’histoire et rayonnant de beauté sont 
laissés à l'abandon et au vandalisme 

sous l’œil impassible des pouvoirs 
publics.  
Pourtant, aussi bien sur le plan juridique 
que sur le plan financier, l’Algérie n’a 
pas été avare et a offert ce qu’elle pou‐
vait pour protéger et promouvoir ce 
patrimoine. 
En 1974, elle a ratifié la Convention 
pour la protection du patrimoine mon‐
dial, culturel et naturel. Elle s'est déme‐
née pour inscrire sept sites  au patrimoi‐
ne mondial et classer des centaines 
d'autres comme  biens culturels  proté‐
gés. Cependant il est constaté une négli‐
gence et un laisser‐aller criants dans 
l’entretien de ces sites.  
C’est un fait qui est relevé par tous : en 
Algérie, question protection du patri‐

moine, on classe, on investit et… on 
abandonne ! D’où nous vient cette ten‐
dance à faire les choses à moitié, à inves‐
tir des sommes faramineuses dans des 
chantiers patrimoniaux qu’on laisse 
ensuite à la dégradation et au pillage ?  
Les politiques mises en place dans ce 
sens depuis les années soixante‐dix, 
menées par des responsables incompé‐
tents et sans grande connaissance de la 
valeur de notre patrimoine, sont en 
grande partie responsables de ce gâchis 
qui ne dit pas son nom. Beaucoup d’ar‐
gent a été injecté dans des opérations de 
réhabilitation et de sauvegarde  de notre 
patrimoine, mais sans grand résultat. 
Quand on sait que les sites  inscrits au 
patrimoine mondial risquent une 

déclassification en raison de leur aban‐
don, on mesure l’étendue du laisser‐
aller  dans la prise en charge et la valori‐
sation de  notre patrimoine.   
L’édition du Mois du patrimoine de cette 
année, qui a pour slogan « Notre patri‐
moine immatériel, identité et authentici‐
té  », doit être l’occasion pour tous les 
acteurs en charge du secteur de penser, 
comme l’a souligné la ministre de la Cul‐
ture, à de nouvelles stratégies pour la 
mise en évidence de notre patrimoine et 
par là même notre identité culturelle. 
Gouvernement, chercheurs et citoyens… 
tout le monde est concerné par cet effort 
national de sauvegarde et de valorisa‐
tion de notre héritage patrimonial.   

Zahir Mehdaoui 
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Au-delà de la guerre : décryptage d’un conflit 

qui ne veut pas dire son nom 
 
L’offensive russe en Ukraine soulève de multiples interrogations sur les intentions de Moscou, les possibles ripostes occidentales et l’éventualité 
d’un rééquilibrage des forces mondiales. Face à un conflit d’une ampleur plus géopolitique que militaire, le monde est dans l’expectative. 

«L
a Russie n’a jamais perdu la 
Guerre froide … parce que la 
Guerre froide n’est pas finie». 

C’est en 2018 que le président russe, Vla‐
dimir Poutine, lâchait cette sentence. Et il 
savait de quoi il parlait. Quatre ans après, 
l’Ukraine cristallise plus que jamais le 
bras de fer entre la Russie et l’Occident. 
Après plusieurs semaines de tensions, de 
menaces accompagnées de tentatives de 
dialogue, Moscou passe à l’acte. Jeudi 24 
février, trois jours à peine après avoir 
reconnu l’indépendance des deux répu‐
bliques indépendantistes du Donbass, 
Donetsk et Lougansk, Moscou lance une 
offensive contre l’Ukraine. Quoique pré‐
vue, la guerre prend de court le monde. 
Réunions d’urgence un peu partout. 
Directs sur toutes les chaînes de télévi‐
sion. Images en boucle sur les sites Inter‐
net. La guerre est bel et bien là, au coeur 
de l’Europe. Branle‐bas. Onde de choc. 
Scènes de panique. Scènes de guerre. 
Condamnations. Réactions en chaîne. 
Sanctions. Les unes concernent directe‐
ment Poutine et son entourage. Les 
autres frappent durement l’économie, 
comme l’exclusion de plusieurs banques 
russes de la plateforme Swift ou l’inter‐
diction de toute transaction européenne 
avec la Banque Centrale de Russie. 
D’autres arriveront encore, promettent 
les Occidentaux. L’espace aérien euro‐
péen est fermé aux avions russes. Ankara 
limite l’accès des bâtiments de guerre 
russes à la mer Noire via le détroit des 
Dardanelles et celui du Bosphore. Même 
le football s’en mêle : la FIFA et l’UEFA 
suspendent la Russie de leurs compéti‐
tions. La Russie se retrouve bannie. 
Moscou s’attendait sans doute à de 
telles répercussions. Vladimir 
Poutine n’est certainement 
pas dupe. Quels sont 
donc ses calculs ? Est‐il 
à ce point sûr de la vic‐
toire pour courir 
autant de risques ? «Il 
est au moins cer‐
tain de la supé‐
riorité mili‐
taire de son 
pays par 
rapport à 
l’Ukrai‐
ne», 
répond 
Dr 
Ahmed 
Sayed 

Ahmed, 
expert des relations 
internationales au 
Centre des Etudes Poli‐
tiques et Stratégiques 
(CEPS) d’Al‐Ahram. 
«Malgré les 
risques encou‐
rus, et dont il 
était parfaite‐
ment conscient, 
Poutine a choisi 
l’option de la guer‐
re, car, selon lui, 
défendre la sécuri‐
té de son pays est 

LA priorité, surtout après que l’Ukraine a 
reçu des armes de la part des pays occi‐
dentaux. Pour lui, garder la main sur son 
voisinage est essentiel pour avoir une 
profondeur stratégique. Il estime donc 
nécessaire de neutraliser l’Ukraine. Pas 
question de dépasser ce qu’il considère 
comme une ligne rouge : plus d’extension 
de l’Otan vers l’Est», explique Sayed 
Ahmed. 
 
GUERRE ÉCLAIR, GUERRE TOUT 
COURT OU GUERRE NUCLÉAIRE ? 
Les sanctions sont‐elles donc inefficaces 
? Ça a tout l’air, en tout cas, vu le cours 
des événements. «Même si elles lui por‐
tent préjudice, elles ne dissuaderont pas 
Moscou», estime Sayed Ahmed. 
D’ailleurs, ajoute‐t‐il, «l’arme des sanc‐
tions n’a jamais permis un changement 
des politiques, on l’a vu avec l’Iran, la 
Corée du Nord et la Chine. Les sanctions 
affectent les populations, pas les 
régimes. En même 
temps, elles 
seront aussi 
nui‐
sibles 
à 

ceux 
qui les 

ont prises, 
vu l’interférence des éco‐
nomies mondiales. Et les pays 

occidentaux vont subir leurs 
effets». 

Si c’est sur la durée que les sanc‐

tions économiques fonctionnent mieux, 
la Russie compte‐t‐elle sur une guerre 
éclair qu’elle gagnera vite pour après 
poser ses conditions ? Si c’est le cas, la 
partie n’est pas gagnée d’avance, malgré 
la nette supériorité militaire des Russes 
par rapport aux Ukrainiens. «Les 
batailles des villes sont compliquées, cela 
ouvre la voie à la guérilla, cela provoque 
des destructions massives, des morts 
civiles, c’est sans doute pour ces raisons 
que les forces russes n’envahissent pas la 
capitale», explique Sayed Ahmed. Cité 
par les médias, l’expert militaire Khaled 
Ochaka, directeur du Centre égyptien de 
la pensée et des études stratégiques 
(ECSS), estime de son côté que «pour le 
moment, Moscou n’a pas gagné la partie 
et la guerre éclair que les Russes vou‐
laient n’est pas de mise». L’armée russe 
n’est pas en mesure de «trancher la 
bataille» si vite, pense‐t‐il. 
Sur le terrain, en effet, la situation est 
incertaine. Les Russes communiquent 
très peu, les informations disponibles 
viennent des déclarations ukrainiennes. 
L’armée russe a simplement assuré que 
les civils pouvaient quitter «librement» 
Kiev, laissant planer le spectre d’un 
assaut. En effet, selon les données de 
l’Otan et du Pentagone, les forces russes 
intensifient leur présence autour de Kiev 
en prélude d’une attaque ; en face, les 

forces ukrainiennes s’efforcent de les 
contrer. La défense ukrainienne, elle, 
multiplie les communiqués, évoquant 

tantôt des batailles qui font rage et 
des morts civiles par‐ci, tantôt un 

ralentissement de l’offensive 
russe «repoussée» par‐là, 
mais insistant sur le fait que 
Kiev reste «l’objectif princi‐
pal» des troupes russes. 

La capitale ukrainienne va‐t‐
elle chuter ? Ce qui est sûr, 
c’est que «le soutien militai‐
re occidental à l’Ukraine 
prolonge le combat et 
retarde une éventuelle 

chute de Kiev», estime 
Sayed 

Ahmed. 
L’annon‐

ce de la 
présidente de la Commission euro‐

péenne, Ursula von der Leyen, le confir‐
me : «L’Union européenne va financer 
l’achat et la livraison d’armements et 
d’autres équipements à un pays victime 
d’une guerre», à hauteur de 450 millions 

d’euros, reconnaissant elle‐même «un 
tournant historique». 
Parallèlement à cette annonce et en l’ab‐
sence (jusqu’ici) de victoire majeure de 
l’armée russe, Vladimir Poutine – dont le 
pays dispose du grand arsenal nucléaire 
du monde – franchit un nouveau cap 
dans la menace d’élargir le conflit en met‐
tant ses forces nucléaires en «état spécial 
d’alerte», face aux «déclarations belli‐
queuses de l’Otan» et aux «sanctions illé‐
gitimes» de l’Occident, suscitant la crain‐
te que ce conflit ne devienne le plus grave 
en Europe, voire au monde depuis 1945. 
Une façon d’avertir l’Occident qu’en cas 
d’ingérence militaire dans le conflit 
actuel, les choses peuvent dégénérer. 
 
DES DISCUSSIONS, MAIS 
POURQUOI ? 
En effet, une guerre, on sait toujours 
quand elle commence, jamais quand elle 
se termine. 
Pourtant, brandir la menace est, selon de 
nombreux analystes, aussi alarmant que 
rassurant. Ce serait un message aux 
Ukrainiens, alors que se tenait, lundi, un 
premier round de discussions entre 
émissaires russes et ukrainiens en Biélo‐
russie. 
«Moscou veut certes faire pression en se 
disant prêt à aller plus loin si Kiev ne 
cède pas à ses conditions, mais il a d’ores 
et déjà accepté le principe de discuter 
avec un régime qu’il veut faire tomber», 
explique Sayed Ahmed. 
Des discussions où chacun pose ses 
conditions : Kiev veut «un cessez‐le‐feu 
immédiat et le retrait des troupes 
(russes) du territoire ukrainien», Moscou 
espère un «accord dans l’intérêt des deux 
parties» et réitère une liste d’exigences à 
tout règlement du conflit, dont une 
reconnaissance de la souveraineté russe 
sur la Crimée, annexée par Moscou en 
2014, et une «démilitarisation et dénazi‐
fication» de l’Ukraine. Des positions loin‐
taines et des visions contraires. Pourtant, 
les discussions représentent «une porte 
de sortie face une possible impasse mili‐

taire», avance Sayed Ahmed. «Pour 
Moscou, le dialogue peut lui éviter 

l’assaut des villes, une étape du 
conflit militairement complexe et 
qui peut traîner. Pour Kiev, c’est 
une manière de préserver le régi‐
me qui peut chuter en cas de vic‐
toire militaire russe». 

 
UN NOUVEL ORDRE MONDIAL ? 
Les positions semblent pour l’heure 

inconciliables et les deux parties pré‐
voient un deuxième round dans les 

jours à venir. Mais les 
discussions vont 
sans doute se pro‐
longer dans la 
durée et seront 
inévitablement tri‐
butaires de la 
situation sur le ter‐
rain, mais aussi de 
l’aptitude de cha‐

cune des parties de pré‐
senter des concessions. 

Plus qu’un conflit, la guerre en 
Ukraine représente donc un point de 

bascule de l’Histoire, sans doute le plus 
important depuis la chute du mur de Ber‐
lin et le démantèlement du bloc de l’Est. Il 
ne s’agit pas d’une simple attaque d’un 
pays contre un autre, mais d’un cham‐
boule‐tout géopolitique planétaire. Une 
tentative d’établir un nouvel ordre mon‐
dial. Ou d’un nouveau désordre. 

Par Abir Taleb, Al Ahram Hebdo
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E N  1 1  L E T T R E S  :  
Partie de la zoologie qui traite des poissons
AGNATHE

BAOBAB

BIMOTEUR

CARAVANING

CATAPLASME

CENTÉSIMAL

CHALAZE

CHEVROTINE

CHROMOSOME

CIGOGNE

CITRON

CORDIALITÉ

CORTEX

COUPOLE

CRÊPAGE

ECUSSON

ELIGIBLE

EPISODE

EQUIPOTENT

FERMOIR

GUILLOTINE

HIPPOCRATE

KABYLIE

KAOLIN

LAITUE

LINGOT

LIQUEUR

MENHIR

MINCE

MINUIT

MUCUS

NÉOLOGIE

OMBRELLE

PALÉTUVIER

PARABOLE

PARODIE

POLITICIEN

POLTRON

PORCELAINE

POTIER

PRÉFACE

PROPÈNE

QUAKER

RÉEL

ROTATIVE

RUGBY

SOUBRESAUT

STUDIO

TRAMPOLINE

TYMPAN

UNTEL

VALVULE

VERGLAS

HORIZONTALEMENT
ATTACHESCASES - RELIERA - CECI - MENS -
MENER - ID - ST - PI - TSETSE - TSARINE -
PERIR - ANISETTE - AVE - ENTETE - AROME -
SA - CREE - SI - REALISATEUR - LITCHI -
FORA - GAIN - AINESSE - DEGELEES - SEP -
MON - MARS - TELE - NEVE - AIR - UN - OUF -
INFINI - EDITEURS  EUT - HEUREUSE - OSEE.

VERTICALEMENT
STRESSANTE - ADONNEE - TENTANT - ALIE-
NE - DU - CALS - RIESLING - VOIR - CI - PIS-
TAIT - EMEUTE - CHEMINEE - SCALA - FEU -
ERE - ET - CAHIERS - US - USANT - 
TARTINES - IRE - ESPEREE - ES - ANS - 
NACREE - OEUFS - TIF - SE - 
TRAM - ROSSERIES - DECISIVES - 
REL - NUE - SIDERE - IRA - PETITE.

SOLUTIONS
DES JEUX PRECEDENTS

HORIZONTALEMENT
1- SIGNALEMENT. 2- EPAULA - ONDE. 
3- MEME - NANO. 4- ICI - EGUEULE. 
5- LANGOUSTE. 6- EU - ETIERS. 7- ASSISTES. 
8- NU - ETRANGE. 9- TIEN - EEN - ES. 
10- ESSAIS - TEST.

VERTICALEMENT
1- SEMILLANTE. 2- IPECA - SUIS. 3- GAMINES -
ES. 4- NUE - GUI - NA. 5- AL - EO - SE. 
6- LANGUETTES. 7- AUSTERE. 8- MONETISANT.
9- ENOUEE. 10- ND - RAGES. 11- TETEES - EST.

BIFFE-TOUT : GORGONZOLA

Horizontalement
1- Elle s'oppose à l'allopathie. 2- Poissons rou-
ges - Plaisantins. 3- Pouffe - La vieille est 
acariâtre. 4- Encens - Fleuve d'Irlande. 
5- Bienvenue - De même - Dans. 6- Ramassée
d'un seul coup de râteau. 7- Grugé - Poussés -
Article. 8- Choc - Support de manchettes. 
9- Unir - Protéine. 10- Trace de pied -
Décrochement en construction.

Verticalement
1-  Elle ne fait pas le printemps. 2- Prénom
étranger. 3- Profession - Pied de vigne. 
4- Existes - Vénéra. 5- Construit. 6- Quart fleurie.
7- Forte tête - Mandaté - Fin de verbe. 
8- Procédé qui permet de connaître à distance
'indication d'un appareil de mesure. 
9- Mal accueilli - Douillet pour les œufs. 
10- Fin de mode - Bienvenue - 
Fleuve de Sibérie. 11- Extrait - Dans.
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Trainard
Trénard
Traînnard

Rabacheur
Rabbâcheur
Râbacheur
Rabâcheur

Rhummatisme
Rhumatism
Rhumatisme
Rumatisme

Rhaiteur
Rhéteur
Rhéteur
Rhétteur

MOTS FLECHES

M O T S  C R O I S E S

- Cressonnière - Croque-mort
- Grenadine - Vilebrequin4x4
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DU CLAN
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BEAU BOIS
ROUGEÂTRE

OBTENUE
RICHESSE

ASSASSINES
ANCIEN

COMBAT-
TANT

MUSIQUE
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FONDA

CORPS
CÉLESTE

PETIT
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RIVAL
ÉTOFFE
POUR

CHAPEAU

EUS
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ATTACHÉE

À UNE
FEUILLE

BASSIN
D’UN PORT
PÂTISSERIE

GÉANT
RÊVES
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SYMBOLE
DE L’OR
DÉVÊTU

ASTIQUE

LANCÉES

PORTER AU 
POUVOIR
LOUPANT

ATTACHA
VITESSE

MUSICALE

RÉSULTAT
DU MATCH

VOISIN
DU LIBAN

DU ROUGE
JOUER

DES FERS

SOUTIENT
UN MUR

DU BALAI

AXE DES
ROUES

IL PARFUME
LE GIGOT

DÉFILÉ
CALE

USES DE
PINCEAUX
POUR MOI

CHAMPION
COMBUSTI-

BLE
LIQUIDE

ABASOURDI
VILLE DU

CALVADOS

TROP MÛR
PAS LÀ !

PARC
ANIMALIER
RAPPORT
EN MATHS

CHARGÉE
D’UN

POIDS

BRONZÉ
MORCEAUX

DE BOIS
ENFLAMMÉS

REPAIRE
DE FAUVE

CUIVRE
ET ÉTAIN

ISOLÉS

ASSÉCHÉ

NE RESTE
PAS

INERTE
CONSTRUIRE

CÉRÉALES
ASSAISON-

NER

ROUE DE
POULIE

DÉBUT DE
OISEAU

ROULE
À PARIS
DÉNIGRE

BRAME
SIÈGES
DE ROIS

PLANTE ET
ÉTOFFE

PAS
BEAUCOUP

APRÈS DO
INSTRUITE

APRÈS
SOL

CONNUT

BÉVUE

AU MÊME
NIVEAU

ARTICLE
MASCULIN

RAYÉES
TEL UN
ANIMAL

ARME
D’ESCRIME

ELLE 
PERMET DE
SOULEVER
LA PANIER
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4 x 4
Parmi ces quatre séries
de quatre mots, un seul

est juste, à vous
de le découvrir
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